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Toutes les louanges sont à Allah qui nous a guidés à l’islam et nous a bénis 
en nous plaçant dans la meilleure des communautés, nous Lui demandons 
qu’il nous accorde de rester avec ceux qu’il aime et qu’il agrée, et qu’il 
nous préserve de ceux qu’il blâme et qui provoquent Sa colère. 
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Sachez que l’islam est la Sounna, et que la Sounna est l’islam, et l’un 
d’eux deux ne peut s’établir sans l’autre. 
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Fait partie de la Sunna de s’attacher au consensus. Quiconque souhaite 
autre que ce groupe et se divise de lui, il perd de son cou le collier de 
l’Islâm, et devient égaré lui-même, et égare les autres. 
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Les fondements sur lesquels sont construits le groupe sont : les 
compagnons de Muhammad », qu’ Allah leur accorde à tous Sa 
miséricorde. Us sont les gens de la Sunna et du consensus. Celui qui ne 
prend pas d’eux s’est égaré et a innové, et toute innovation est égarement, 
et tout égarement ainsi que ses adeptes sont dans le Feu. 
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‘Umar Ibn al-Khattâb (radhi Allahu ‘anhu) a dit : « Il n’y pas d’excuse 
pour celui qui s’est égaré tout en croyant qu’il a emprunté une bonne 
voie, ni même pour celui qui a abandonné la bonne voie, en pensant 
que celle-ci est un égarement. Les ordres [d’Allah et de Son prophète * 
] ont été clarifiés, la preuve a été confirmée, l’excuse n’est plus valable. 
Et cela parce que la sunna et le consensus ont établi toute la religion, 
et elle fut expliquée clairement aux gens. Il ne convient donc que de 
suivre cela. >> 


Rapporté par Ibn Batta dans « al-Ibânah al-Kubra » et al-Marouzî dans « as- Sounnah » (p.90). 
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Et saches, qu’Allah te fasse miséricorde, que la religion provient 
uniquement d’Allah. Elle ne provient pas d’un raisonnement basé sur les 
raisons humaines et leurs opinions. Sa science vient d’Allah et de Son 
Messager, donc ne suis rien de ta passion, ou tu dévieras de la religion et 
tu sortiras de l’islam. Tu n’as aucune excuse car le messager d’Allah * a 
expliqué à sa communauté la sunna, et l’a clarifiée à ses compagnons, et 
ils sont : le consensus, ils constituent le corps principal. Et le corps 
principal : c’est la vérité et ses adeptes, donc quiconque diverge d’avec les 
compagnons du Messager d’Allah m dans une chose parmi les affaires de la 
religion a certes mécru (kâfir) 2 . 
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Saches que les gens n’introduisent jamais une innovation sans qu’ils ne 
délaissent son équivalent de la Sunna. Prends donc garde aux choses 
interdites par la religion, car toute chose récemment inventée est une 
innovation, et toute innovation est un égarement, et tout égarement ainsi 
que ses adeptes sont dans le Feu. 


2 

En Arabe « al-koufr » (j&I I), signifie « Couvrir » ou « cacher ». Dans le vocabulaire Islamique ; 
on parle de mécréance majeure ( koufr akbar) et de mécréance mineure ( koufr douna koufr). 
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Et prends garde aux petites innovations car les petites innovations se 
répètent jusqu’à devenir plus grandes. C’est le cas pour toute innovation 
introduite dans cette communauté. Elle commença petite, et ressemblant à 
la vérité, et trompa celui qui y entra, sans pouvoir ensuite en ressortir. Et 
cela prit de l’ampleur au point d’en devenir une religion (dîn) 3 , divergeant 
ainsi de la voie droite et emmenant ainsi à l’expulsion de l’islam. 
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Observes bien, et qu’ Allah te fasse miséricorde, toutes ce que tu entends 
comme paroles, en particulier des gens de ton époque et ne te hâtes pas, 
n’entres pas dans une affaire jusqu’à avoir interrogé et vu : « Est-ce qu’un 
des compagnons du Prophète * a parlé de cela, ou un parmi les savants ? ». 
S’il te parvient un récit sur le sujet, alors accroches toi-y, et ne dépasses 
pas cette limite, et ne donnes de préférence à quoique ce soit, car tu 
tomberais ainsi dans le Feu. 


3 

Nous avons traduit ici le terme arabe « dîn » par « Religion », mais cette traduction n’exprime 
pas le sens originel du terme et reste incomplète. Le mot « dîn » signifie : l’obéissance continue, la 
moralité, la règle à suivre, l’habitude, la loi, le jugement. 
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Saches que sortir du chemin se produit de deux façons : 

1. L’une d’elles est qu’une personne se trompe de chemin en ne voulant 
que le bien ; il ne doit pas être prit comme exemple car il s’est égaré, 

2. Et une personne qui s’entête face à la vérité et diverge d’avec ceux 
qui l’ont précédé parmi les pieux. C’est un égaré qui lui -même égare 
d’autres ; un diable rebelle dans cette communauté. C’est un devoir pour 
ceux qui savent, de mettre en garde les gens contre lui, en expliquant aux 
gens sa situation afin que personne ne tombe dans son innovation et se 
retrouve dans la perdition. 

> #LO&’ < 
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Et saches, qu’Allah te fasse miséricorde, que l’islam d’une personne ne 
sera complète que lorsqu’il sera un suiveur, rendant véridique (ce qu’il 
trouve) et musulman (soumis). Quiconque prétend qu’il y a des choses en 
islam que les compagnons du messager d’Allah m n’ont pas suffisamment 
développées, les a ainsi traités de menteurs, et suffit de cela de se diviser 
d’eux et de les insulter ; c’est alors un innovateur égaré pour lui -même et 
égarant les autres, introduisant en islam une chose qui n’en fait pas partie. 
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Et saches, qu’Allah te fasse miséricorde qu’il n’y a pas dans la sunna de 
raisonnement par analogie ou de réflexion qui repose sur les exemples. Il 
ne faut donc pas suivre les passions dans cela. Il s’agit plutôt de rendre 
véridique les récits du Messager d’Allah *, sans [chercher] le comment ou 
l’explication, ou dire : « Pourquoi ? » ou « Comment ? ». 
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La parole, les polémiques et les débats sont des innovations qui installent 
le doute dans les cœurs, même si la personne atteint la vérité et la sunna. 
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Et saches, qu’Allah te fasses miséricorde, que la conjecture à propos du 
Seigneur est une chose nouvelle, une innovation et un égarement. Il ne faut 
pas parler sur le Seigneur si ce n’est de la façon dont II s’est Lui -même 
décrit dans le coran, ou selon ce que le Messager d’Allah * a expliqué à 
ses compagnons. Il est (Allah) l’Unique : 
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« Il n’y a rien qui Lui ressemble ; et c’est Lui l’Audient, le 
Clairvoyant. » (Sourate ach-Choura (42) : Verset 11) 
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Notre Seigneur est Le premier sans commencement et Le dernier sans fin. 
Il connaît les secrets les plus cachés. H est élevé au-dessus de Son Trône 
(al- 4 arch) et II a connaissance de tout lieu, et aucun lieu n’échappe à Sa 
connaissance. 
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Et ne dit sur les Attributs du Seigneur : « Comment ? », «Pourquoi ? » 
qu’une personne qui doute sur Allah. Et le Coran est la parole d’Allah et 
Sa révélation et Sa lumière, et n’est point crée, car il provient d’Allah, et 
ce qui provient d’Allah n’est pas créé. Tels sont les paroles des imams : 
Mâlik Ibn Anas 4 , et Ahmad Ibn Hanbal 5 (rahimahuma 1-Lah), et de ceux 


4 Mâlik Ibn Anas Ibn Mâlik Abû ‘Amir al-Asbahi : L’Imam, le jurisconsulte (faqih ), le 
spécialiste du Hadîth ( muhadith ), l’Imam de Médine né en 93 de l’hégire, à Dhû al-Marwah. Il 

vécut ensuite à Al-‘Aqîq, une vallée dans les alentours de Médine, puis s'installa à Médine. Il est 
l’un des quatre grands Imams. Le fondateur de l’école de pensé ( madhab ) Malikite, parmi ses 
œuvres les plus connus sa compilation de Hadîth « al-Muwatta ». Il est mort à Médine en 179 de 
l’hégire (rahimahullah). Il suffit comme éloge au sujet de l’Imâm Mâlik celle de son élève l’Imâm 
ach-Châfï‘i (rahimahullah) qui disait de lui: « Mâlik est mon maître, il m'a inculqué la science. 
Nul n'a été plus doux à mon égard que lui. Je fais de lui mon avocat auprès d'Allah. 
Lorsqu'on on évoque les savants en tout lieu, Mâlik est parmi eux l'unique étoile étincelante, 
grâce à sa mémoire infaillible, à sa maîtrise des sciences et à ses vertus humaines. ». Rapporté 
par al-Qadhi ‘Iyyâd dans « Tartib al Madarik » (1/75). 
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venus avant et après eux parmi les savants, et polémiquer sur cela est de la 
mécréance. 
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Ahmad ibn Hanbal Ibn Assad ach-Chaybani : Le grand Imâm, le Chaykh de l’Islam, le pilier 
de la Sounna, le jurisconsulte (faqih ), le spécialiste du Hadith ( muhadith ) sans égale. Né en 164 de 
l’hégire à Bagdad, il vécut à la Mecque, en Syrie, au Yémen, à Kufa, à Basra et dans la péninsule II 
étudia les diverses sciences islamiques très jeunes et voyagea beaucoup pour acquérir la science. Il 
est le dernier des quatre grands Imams. Le fondateur de l’école de pensé (madhab) Hanbalite, parmi 
ses œuvres les plus connus sa compilation de Hadîth « al-Musnad ». Il mourut en l’an 241 de 
l’hégire (rahimahullah). Ibn Jawzî dans « Manâqib al-Imâm Ahmad » rapporte plusieurs 
témoignage sur l’Imâm Ahmad en voici quelques-uns : 

Ishâq Ibn Rahawiya (rahimahullah) a dit : « Moi, je compare Ahmad aux plus grands des 
Tâbi‘în ; il est l’argument d’Allah entre Lui et entre Ses serviteurs en ce bas monde, et son 
mérite ne pourra jamais être atteint ». 

Ahmad Ibn Sinân Al-Qattân (rahimahullah) a dit : « Je n’ai jamais vu Yazîd Ibn Haroûn honorer 
quelqu’un et être généreux avec lui plus qu’Ahmad Ibn Hanbal. Il le faisait asseoir à ses côtés, 
il lui accordait beaucoup de considération et ne plaisantait pas avec lui ». 

‘Abd ar-Rahman Al-Warrâq (rahimahullah) a dit : « Ahmad était l’homme le plus savant de son 
temps ; il était de ceux qui sont ancrés dans la science, et je n’ai jamais vu de pareil ». 

‘AbdAllah Ibn Ahmad Ibn Chabuwayh (rahimahullah) a dit : « J’ai entendu Qutayba dire : « 
N’était-ce ath-Thawrî, le scrupule aurait disparu et n’était-ce Ahmad Ibn Hanbal, les gens 
auraient innové dans la religion ». J’ai dis à Qutayba : « Tu joins l’Imam Ahmad Ibn Hanbal 
à un des Tâbi‘în ? ». Il m’a répondu : « Bien plus, avec les plus grands des Tâbi‘în ! ». 

Pour conclure voici encore un extrait de « Sîyar A ‘lâm an-Nubalâ » de adh-Dhahabi : 

Ibrahim al-Harbî (rahimahullah) a dit : « Sa‘îd Ibn al-Musayyib était le meilleur homme de son 
temps ; Sufiyân ath-Thawrî était le meilleur homme de son temps et Ahmad Ibn Hanbal était 
le meilleur homme de son temps ». 

Al-Marouzî (rahimahullah) a dit : « Abû ‘Abdullah ne faisait jamais du tort aux gens, et 
lorsqu’on lui en faisait, il endurait et pardonnait en disant : « Allah me suffit ». Il n’était pas 
rancunier ni hâtif ; il était très humble dans son comportement, d’un caractère admirable, 
toujours souriant et d’une nature douce ; il aimait pour Allah et détestait par Allah ; et 
lorsque quelque chose ayant trait à la religion était transgressée, sa colère devenait sévère. Il 
supportait les torts des voisins ». 

Abû Dâoud (rahimahullah) a dit : « Les cercles d’enseignement d’Ahmad Ibn Hanbal étaient 
des cercles réservés aux choses de l’au-delà ; tout ce qui avait un rapport avec ce bas monde, 
n’y était pas mentionné, et je ne l’ai jamais entendu parler de ce bas monde ». 
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Et il faut avoir foi dans la vision [d’Allah] au Jour de la résurrection. Ils 
(les croyants) verront Allah avec les yeux de leur tête. Il les jugera sans 
être voilé [à leurs yeux], et sans interprète. 

si* «! 

. jLual j AÎ À-aLlÜ]| (jLajVlj 

Et il faut croire en la Balance au Jour de la résurrection, sur laquelle seront 
pesés le bien et le mal . 6 Elle possède plateaux et une langue. 

> 

Jj£j J (jLûjVlj 


6 D'après Aicha (radhiya 1-Lahu ‘anha), un homme parmi les compagnons du Prophète Jg s'est assis 
devant le Prophète jg et a dit: 

Ijl C. xfu'Iiij ^gûj J) >■<-•> «J j ^ (jl Al (JjjaiJ Lj 

(jl£ jlâ aAbj téLLlCj tiîj^Cj La (. - Aile. Al! Àl (Jl3 

Vj téü V ülâ£ jl£ jAj ^.aL! (j!ü <j]j till LLas ^jl £ <jj^ ^*aL) céLlac 

^ J» tèlha ^ aj ^Ll! cJ-Ail! télLa jAfll l3J^ ^aL) ‘élAÜc (jl£ (j]j tihlc 

La téü La ; ^luij 4_ilc <&! ^.L^i ail! Jliâ > Vig jj ^luij Aulc aill ^,L^i ail! (_£.!: 

(j-a Jüla (jl£ (jjj LnA (jaâj ^llaJ AoLÜ! JxuAlll (jjjl^aS! ^Aajj ' aill L_llj£ Ijijj 
ç.Vy& (jj!^ <Â° 1 >^! La aill la Ja> J\ (JlÜâ ' (jajj-uLi. lâa Laa! 

jlj^l ^g.K a^il liS-lgAl a. Inc ^jÛju 

« Ô Messager d'Allah ! Certes j'ai deux esclaves qui me mentent, me trompent et me 
désobéissent et moi je les frappe et les insulte. Quel est ma situation vis-à-vis d'eux ? 
Le Prophète (que la prière d'Allah et son salut soient sur lui) a dit: « Leurs trahisons, leurs 
désobéissances et leurs mensonges à ton encontre et le châtiment que tu leur as infligé seront 
jugés. Si le châtiment que tu leur as infligé était en dessous de leurs péchés alors c'est un 
mérite pour toi sur eux. Si ton châtiment était équivalent à leurs péchés alors ce n'est ni pour 
toi ni contre toi. Et si ton châtiment était supérieur à leurs péchés alors ils seront dédommagés 
par les bonnes actions que tu pouvais avoir avant cela ». L'homme se mit alors à pleurer 
devant le Prophète (que la prière d'Allah et son salut soient sur lui) qui lui dit: « Qu'est-ce 
qu'il t'arrive ? N'as tu pas lu le livre d'Allah: « Nous posons les balances de justice pour le 
jour du jugement. Aucune âme ne sera lésée en quoi que ce soit, fût -ce d'un grain de 
moutarde nous le ferons venir et Nous suffisons comme juge » [Sourate Anbiya n°21 verset 
47] ». L'homme a dit: Ô Messager d'Allah ! Je ne vois rien de meilleur que me séparer d'eux, 
je te prends certes comme témoins qu'ils sont tous libres ». » Rapporté par Ahmad et authentifié 
par al-Albani dans « Sahih Targhib » (n°3606). 
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Et il faut avoir foi au châtiment de la tombe, et en Munkar et Nakîr * * * * * * 7 . 


> *ÜlC)iC < 
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^Ajâlj AjJa^a. ^Luill Aile. 

Et il faut avoir foi au bassin du Messager d’Allah * . Chaque Prophète a un 
bassin excepté Sâlih 8 * dont le bassin était la mamelle de sa chamelle . 9 


t» ^20^ ^ 

ajJ ^3 (jjllaLâJl ^Lujj 4_iic> aîll âhl ÂülijaiJ (jLajVlj 

Âc-LLoi 4_1 V] d><o 7 - ^ya ^ dal^jj^all ^lc-j Â-ûLjÜll 


Munkar et Nakir : Il s’agit de deux anges qui viennent voir la personne morte dans sa tombe 
pour lui posé trois questions : « Qui est ton Seigneur ? Et quelle est ta religion ? Et qui est ton 
prophète ? ». D’après Abu Hourayra (radhiya 1-Lahu ‘anhu), le Messager d’Allah & a dit : 

jV jiâa jjSill (jUu <jll Jjî jjljjjoJ (jt Ôa ûIÜÎ A^.wl (Jll jl Clu-d! I jj 

^ cJji dii£ La 

« Quand le mort est enterré, ou il a dit : quand l’un d’entre vous est enterré, deux anges noirs- 
bleus se présentent à lui ; l’un est appelé Munkar et l’autre Nakir, et ils lui disent : « Que 
disais-tu à propos de cet homme [c'est-à-dire Muhammad iài ? » [...]. ».. Jusqu’à la fin du 
Hadîth. Rapporté par at-Tirmidhi (n°1071) qui le qualifie de (hassan gharib) et authentifié par al- 
Albani dans « Sahih al-Jami‘ », (n°724), rapporté également par Ibn Hibban (3117), Al-Bayhaqi 

(56), Al-Ajouri dans le livre « ach-Churïâ » (858) et Ibn Abi ‘Assim dans le livre « as-Sounna » 

(864) qui dit : « Il y a des hadiths confirmés à propos des questions des deux anges ; et les 
hadiths au sujet des questions dans la tombes, de Munkar et Nakir, sont des hadiths 
confirmés qui exigent de prendre cette science ; donc, nous demandons à Allah de nous 
donner la fermeté dans nos tombes au moment des questions de Munkar et Nakir en nous 

accordant une parole ferme dans ce monde et dans l’au-delà ». Qu’Allah le Très-Haut nous 
préserve du châtiment de la tombe. 

8 Salih & : Il s’agit d’un des Prophètes d’Allah le Très-Haut envoyé au peuple de Thamoûd, à Hijr : 

; jlLjâ lill <dil (jl l*v\\ !.-> ijJîaj ^1 l nia jt Âlj 

« Nous envoyâmes effectivement vers les Thamud leur frère Salih. » (Sourate an-Naml (27) : 
Verset 45). 

9 

Ceci a été rapporté dans un Hadîth considéré comme inventé (mawdhou ‘). 
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Et il faut avoir foi en l’intercession du Messager d’Allah * en faveur des 
gens coupables de péchés, et ceux auteurs d’erreurs volontaires, au Jour de 
la résurrection, et pour ceux [se trouvant] sur le pont, afin de les faire 
sortir du feu de l’enfer. Chaque prophète aura le droit d’intercéder, et de 
même les véridiques, les martyrs et les pieux. Après cela, Allah favorisera 
de Sa grâce qui II veut, et II sortira du Feu ceux qui auront été brûlés et 
être devenus tel du charbon de bois. 


t» -^ 21 ^’ < 

ç.Lai ç.Loi ^ <^ c ' J (jLajVlj 

ç.Loi ^ ^3 JaLoiJj 

Et il faut avoir foi au pont [étendu sur le dos] de l’enfer. Empruntera ce 
pont celui qu’ Allah a voulu, et le passage sera facilité à quiconque Allah 
décide, et tombera en Enfer quiconque Allah décide. Et chacun aura une 
lumière selon le niveau de sa foi. 


^2 2 IC* «s 

Â£jXÜ!j *UùVU oLuV'j 
Et il faut avoir foi aux Prophètes et aux anges. 


s» ^ 23 ^ «8 

4juLulll ç.LajuJ 1 ^3 4 w\l -ft \ Ag \\ J (jlj (jLûjVlj 

*Üll Je. -i3 (jlj3^iâ-û LaAj ^iâjudh AjuLuJI 1 ClVÎ L^ÜLujj 
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IajI (jLûij V tg-l^Aj cl^J _jlàîl J&l AAc._j Lg.Li.Aj AiaJl JaÎ AAc. ^JLxj 

# (jj^)AAll ^>Â-i ^3 (jjAjVl AjI ^gJljûj Ahl ç.ÜL LaA 

Et il faut avoir foi que le paradis est une vérité, et que le feu est une vérité, 
et que tous deux sont déjà existants. Le Paradis se situe au septième ciel. 
Son plafond est le trône. Le feu se situe au septième sol, au plus bas de la 
terre. Et tous deux sont déjà existants. Allah connaît le nombre des gens du 
Paradis et ceux qui y entreront, et II connaît le nombre des gens de l’Enfer 
et ceux qui y entreront. Et tous deux n’ont pas de fin, Ils dureront tous 
deux à jamais sans fin et pour l’éternité, autant que durera Allah. 



LûAaj tg-La Ai A\ ÂjiLll AiaJl g_i jl£ AjIc. ^ Jj 

lS^ j je. 

Adam m habitat ce paradis, mais il en fut expulsé après avoir désobéit à 
Allah. 


9» '^25^' ^ 

2)UjV1j 

Et il faut avoir foi en l’antéchrist (dajjal) 10 . 


Ad-Dajjal : Le Prophète M a annoncé qu’à la fin des temps qu’Allah enverrait une épreuve 
décisive : l’apparition du grand Trompeur ( ad-Dajjâl ), appelé également le Borgne Menteur ( al - 
a‘war al-kadhâb). L’Imâm Ibn Kathîr dans « an Nihâyah fil Fitan wal Malâhim » résume les 
points importants de ce trouble-fait en 10 points : 

« 1 - C’est un être humain qu’Allâh a créé pour éprouver les hommes à la fin des temps. Il en 
égarera beaucoup à travers lui, et en guidera beaucoup. Il n’égarera cependant que les pervers. 

2 - Nous avons vu qu’il n’est pas Ibn Siyyâd, bien que ce dernier fût un dajjâl (mais pas le dajjâl al 
akbar). Son repentir fut accepté par les gens, et il fut par la suite un Musulman apparemment 
sincère, comme le démontre son comportement. Le dajjâl ul akbar est celui évoqué dans le hadîth 
de Fâtimah Bint Qays où le Prophète !& relate l’histoire de Tamîm Ad Dârî qui comprend 
notamment l’épisode de l’Espionne. 


jTT 
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S*> 


*126^ 


•K 


£ JU.a 11 JjLa J JL A^lc. (jjl ^JoUC. (J J JL (jEûjV l J 

AjâAjj ^Ajujj 4_iic> ^ (Jl J<û C <1^ 

# J^aLuiaII 


Et il faut avoir foi en la descente de ‘Issâ fils de Maryam s. fl descendra 
puis tuera l’antéchrist, puis il se mariera et priera derrière le chef des 
musulmans, issu de la famille de Muhammad s, il mourra ensuite et sera 
enterré par les musulmans. 


-$ 27 ^- 


AjJj AjJj AjL^ajj ÀLj Jjâj JaC>j jjj jLajVl J^V'j 

ç.^gjai AL* V Dl ç.Lai La 


3 - A la fin des temps, il lui sera autorisé de se manifester... Dans un premier temps à Isfahân dans 
une contrée connue sous le nom de Al Yahûdiyyah (La Juive). [Ceci sera dut à l'importante 
population juive présente sur ce territoire mais pas forcément dut à la prise de pouvoir des juifs 
dans cette région. Cette région est l'Iran actuel connu pour abriter la plus importante communauté 
juive de l'Orient Musulman.] 

4 - 70 000 juifs parmi ses habitants s'allieront à lui, ils seront armés d'épées et vêtus de sayjân. 
[c’est est une toge verte proche de la forme d'une djellaba. C'est un manteau traditionnel de Perse.] 

5 - Dans un premier temps, il apparaîtra sous l'image d'un roi tyran. Il prétendra ensuite qu'il est un 
prophète, pour enfin prétendre à la Seigneurie. Les ignorants et les moins que rien le suivront. Alors 
que ceux qu'Allâh aura guidés parmi les Vertueux et Ses Alliés s'opposeront à lui (ad dajjâl). 

6- 11 conquerra les pays les uns après les autres, et fera tomber les citadelles une à une, contrée 
après contrée, région après région. Il ne restera pas une terre sans qu'il ne la foule du sabot de sa 
monture et de son pied, sauf Madînah et Makkah. 

7- 11 restera sur terre une période de 40 jours, un jour comme une année, un jour comme un mois, 
un jour comme une semaine, et le reste de son séjour sera équivalent aux jours habituels. En tout 
cela fera 1 an, 2 mois et 15 jours. 

8 - Allâh lui accordera de multiples pouvoirs afin d'égarer les gens qu'Allâh aura voulu parmi Ses 
créatures. Cependant les croyants ne céderont pas à ses tentations, ils vont au contraire se raffer mir 
dans la foi, et seront plus clairvoyants et guidés. 

9 - ’îsâ Ibn Maryam, le Messie de la Guidée, redescendra sur terre à l'époque du dajjâl, le messie de 
l'égarement, sur le min aret, blanc situé à l'Est de Damas. Les croyants et serviteurs pieux d' Allâh 
s’u nir ont, alors autour de lui, ils voyageront à la recherche du dajjâl en direction d'Al Quds ...Le 
dajjâl le fuira, mais il le rattrapera à la port de Lud. 

10 - Face à son adversaire, le dajjâl fondra comme le sel fond dans l'eau. Il le cernera et le tuera 
d'un coup de lance à la porte de Lud où il mourra : qu'Allâh le maudisse. » Fin de citation. 
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Et il convient de définir la foi comme étant paroles et actions, en intentions 
et buts. Elle augmente et diminue. Elle augmente comme Allah le veut, et 
peut diminuer au point qu’il n’en reste plus rien. 


Le meilleur de cette communauté, et de toutes les communautés, après les 
prophètes, est Abû Bakr, puis ‘Umar, puis ‘Uthmân (radhiya 1-Lahu 
‘anhum). C’est de cette manière que cela nous a été rapporté à par Ibn 
‘Umar (radhiya 1-Lahu ‘anhuma) qui a dit : « Nous disions, alors que le 
messager d’Allah m était présent parmi nous : « Le meilleur des gens 
après le Messager d’Allah m est Abû Bakr, puis ‘Umar, puis ‘Uthmân 
(radhiya 1-Lahu ‘anhum). Le Prophète m nous entendait dire cela et ne 
le rejetait pas ». » 11 . 

Puis les meilleurs des gens après ceux-là sont ‘Alî, et Talha, et Az- 
Zubayr, et Sa’d ibn Abî Waqqâs, et Sa’îd ibn Zayd, et ‘Abder-Rahmân ibn 
‘Awf, et Abû ‘Ubayda Âmir ibn al-Jarrâh (radhiya 1-Lahu ‘anhum), et 
chacun d’eux avait l’aptitude pour être calife. 

11 Rapporté dans le même sens par l’Imâm al-Bukhârî. 
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Puis les meilleurs des gens après ceux-là sont : le reste des compagnons du 
Messager d’Allah * [qui sont] la première génération pour qui il « a été 
envoyé : les premiers parmi les émigrants [de la Mecque] et les auxiliaires 
[de Médine] qui sont ceux qui ont priés vers les deux directions. 

Puis les meilleurs des gens après ceux-là sont : ceux qui ont accompagnés 
le messager d’Allah m un jour, un mois, une année, moins ou plus que cela. 
Nous demandons à Allah qu’il leur fasse à tous miséricorde, et nous 
mentionnons leurs bienfaits et cachons leurs erreurs. Et nous ne 
mentionnons l’un d’eux si ce n’est dans le bien, en raison de la parole du 
Messager d’Allah m : « Quand mes compagnons sont mentionnés, 
abstenez-vous [de parler en mal d’eux] » 12 . 

Sufyân ibn ‘Uyayna 13 a dit : « Qui prononce sur les compagnons du 
messager d’Allah m une seule parole [contre eux] fait partie des gens 
de la passion de l’innovation » 14 . 

Et le Prophète m aurait dit : « Mes compagnons sont tels les étoiles, vous 
serez guidés peu importe lequel vous prendrez comme modèle. » 15 . 


S»- 


'129^* 


•K 


ÙAJ <•. Luâ Âc.Llailj £-<uudil j 


Rapporté par at-Tabarânî et Abû Na‘îm. 

13 

Abû Muhammed Suflyân ibn ‘Uyayna al-Hilali al-Kufi al-Maki : L’é min ent traditionniste et 
exégète, spécialiste du Hadîth, né en 107 de l’hégire à Kûfa et il est mort en 198 de l’hégire à la 
Mecque (rahimahullah). Il était contemporain de plus de 70 des Compagnons (radhiya 1-Lahu 
‘anhum). Parmi ses professeurs : l’Imam Malik, ibn Chihab az-Zuhri, Ayoub as-Sikhtiyani, Yahiya 
ibn Sa‘id al-Ansari.. et parmi ses étudiants il suffit de cité l’Imam Ahmad Ibn Hanbal. 

14 

Après des petites recherches pour cet athâr nous n’avons pas trouvé de qui cela a été rapporté. 


Concernant ce Hadîth Ibn ‘Abd al-Barr a dit dans « Jâmi‘ Bayyân al-‘Ilm » : « Cette parole 
n’est pas authentique. Elle est rapportée par ‘Abd ar-Rahîm ibn Zayd al-‘Umâ d’après Sa‘îd 
al-Musayyab d’après Ibn ‘Umar. ». La chaîne de transmission ( isnâd) contient al-Hârith ibn 
Ghussayn qui est rapporteur inconnu ( majhoul ). 
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Et il convient d’écouter et d’obéir à l’imam [le dirigeant] dans ce qu’Allah 
aime et agrée. Celui qui accède au pouvoir à travers le consensus des gens 
et leur agrément, devient le chef des croyants. 



IjaAâ j! LaLaj <■** < (jl ^ J 

Et il n’est permis à quiconque de passer une seule nuit, sans qu’il n’ait un 
dirigeant, pieux soit-il ou pervers. 

> $3lH* < 

C)i .^1 (jjj Cjlst£j CIajuj 

Et le pèlerinage et les expéditions militaires restent sous sa direction (le 
dirigeant), et la prière du vendredi derrière lui (le dirigeant pervers) est 
permise, et six unités de prière devraient être priées après cette prière-là, 
en les priants par deux unités. Ainsi a dit l’imam Ahmad ibn Hanbal 
(rahimahullah ). 16 

t* «Ü32H® < 

Aile- (jjl ^ jl iUC. (jî C5^1 L5^ 

Et le califat restera parmi Quraysh jusqu’à ce que descende ‘Issa ibn 
Maryam m 


16 Ceci est rapporté dans une Rissâla citée dans « Tabaqat al-Hanâbilah ». 
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> < 

\ (J^aLoiaII A_aj1 (JA ^Lûj ( ^Ac. Ô* J 

Ali ia AjIia j jlîlVI L_âlLkj 

Et quiconque se rebelle contre un parmi les dirigeants musulmans est un 
kharijite 17 . Il a certes brisé l’unité des musulmans, et il contredit les récits, 
et s’il meurt ainsi, il meurt d’une mort de l’époque antéislamique. 



aSll céhij IjjLa. <j]j jlc. (jÜaLuJl Jljâ Vj 

AJ jÜj ((lj jlj L5^ ( a ^ JUJ J AjIc- aSll 

/jl î->\ni\' (Jl jâ Ajjoill (JA (JjuIj ^Ic. 

.Liaîl j ûLuoâ Ajs jlà 

Il n’est pas permis tuer le gouverneur ni de sortir contre lui s’il opprime, et 
cela selon les paroles du Messager d’Allah « adressées à Abû Dhar al- 
Ghifârî (radhiya 1-Lahu ‘anhu) : « Patientes même face à un esclave 
abyssinien [comme dirigeant] » 18 . 

Et ce qu’il a dit à aux auxiliaires [de Médine] : « Patientez jusqu’à ce que 
vous me rencontriez au bassin » 19 . Et cela ne fait pas partie de la sunna 


Ach-Chahrastânî dit dans « al Milal Wa An-Nihal » (1/113) : « Et les grandes sectes Khawârij 
sont au nombre de six : Les Izâriqa, les Najadât, les ‘Ijârida, les Tha‘âliba, les Ibâdhiya et les 
Safariya. Quant au reste, il s’agit de groupes subsidiaires à ceux-là, mais tous s’unissent dans 
les avis suivants : Le désaveu de ‘Uthmân et de ‘Alî qu’Allah les agrée, et font passer cela 
avant toute obéissance, et ne valident aucun mariage tant que ce critère n’est pas remplit ; et 
ils jugent mécréants ceux qui commettent les grands péchés, et sont d’avis de se révolter 
contre l’imam qui s’oppose à la Sounna comme une vérité obligatoire. » Fin de citation. 

18 Rapporté dans le même sens par les Imâms Muslim, Ahmad et Ibn Mâdja. 

19 

Rapporté par al-Bukhârî et Muslim. 
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de combattre le dirigeant car cela cause la ruine de la religion et de ce bas 
monde. 

f» «s 

j j ^_ll ja\ j ^Jüdâji (jj-aLuo-ail 1 13) ^“^)1 (JIjS ^ J 

JjL Vj ^$Jjâ 3dlj Vj Je- Vj ^UaJ jl ôjâ Ijli 13) (JauS 

Il est permis de combattre les kharijites s’ils s’attaquent aux musulmans 
dans leurs personnes, biens ou familles. Mais s’ils cessent et fuient, ils ne 
doivent pas être poursuivit, ni leurs blessés ne doivent être tués, ni les 
prisonniers ne doivent être tués, tout comme ceux qui s’enfuient ne 
doivent être poursuivis. 

5 * «S 

je. <&1 Àe-Ua V 4il *&1 ^Icd j 

Et saches qu’Allah te couvre de Sa miséricorde, qu’il n’y a aucune 
obéissance à une créature dans la désobéissance à Allah. 

> '$ry/P < 

Loj ^^d V ^ ^ ^LuiVl cJaI Cy*j 

La V J 4_^yj3 Aj^c. L ^ J *&1 <-a^.j <1 dl ^all de. A . 1 ^xidj 

diLa 13) dià jll tiü3 ^gk iil Cj^. 1 La j ^dll q* *uil ^1 di j-all de. a! 

4_j^j 3 4_dc. dll 4-a^.^) 4J ^LuiVl 
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Et ne vous portez pas témoins pour ce qui est des gens en Islam, ne 
témoignez pas de leurs actions comme étant bonnes ou mauvaises, car tu 
ne sais pas sur quelle action il terminera sa vie, au moment de sa mort. Il 
est à espérer pour lui la miséricorde d’Allah et à craindre pour lui. Vous ne 
savez pas ce qu’il a exprimé comme regrets pour Allah avant de mourir, et 
ce qu’Allah a rapporté sur cela quant à savoir s’il va mourir sur l’islam. Il 
est donc à espérer pour lui la Miséricorde d’Allah et à craindre pour lui en 
fonction de ses péchés. 



Il n’y a aucun péché dont le serviteur ne peut pas se repentir. 20 


20 D'après Ibn Mas‘ud (radhiya 1-Lahu ‘anhu), le Prophète M a dit : 

<1 L_û3 y L_û3l! (j-a L_ÛU1! 

« Celui qui s'est repenti d'un pêché est comme celui qui n'a pas commis de péché ». Rapporté 
par Ibn Maja et authentifié par al-Albani dans « Sahih Al Jami‘ » (n°3008). 

D’après Abou Dharr al-Ghifari (radhiya 1-Lahu ‘anhu), le Messager d’Allah parmi les paroles 
cpt’il rapporte de son Seigneur (Puissant et Sublime) rapporta qu'il dit : 

Lj AJ (jl ^Jia i lii3 <^JLuj (31jU3 Jlaa _ ^ jâc.! j*$Jll • 4 13j3 

^Uuj (31jU3 <_]lââ t ^£0L_iji J jic.1 i l_ij J ; (Jlaa c é fôia 31c. £3 _ Aj 3aUj t L_û 31I jiiu t 
jâc.1 i C . jj (j ! ; (Jlaa ( é_û3la 3lc 3 aUj ‘ L_û31l jâ * j 13 j a] (jl ^l*i _ Lû3 é_û3! ; 

l_û311j i L_û3l! jiuu i Lj AJ (jl ^1*3 t Uj3 L-û3! ; ^Luj (31jl33 ; (_^fj3 

_ (311 dijâc. Laâ i lLÛjÏL 

« Un serviteur [d’Allah] commit un péché et dit: Ô Allah, pardonne-moi mon péché. Et II 
(glorifié et exalté) dit : Mon serviteur a commis un péché et a reconnu qu'il a un Seigneur qui 
pardonne les péchés et punit pour eux. Puis il pécha encore et dit: Ô Allah, pardonne-moi 
mon péché. Et il (glorifié et exalté) dit: Mon serviteur a commis un péché et a reconnu qu'il a 
un Seigneur qui pardonne les péchés et punit pour eux. Puis il pécha encore et dit : Ô Allah, 
pardonne-moi mon péché. Et il (glorifié et exalté) dit: Mon serviteur a commis un péché et a 
reconnu qu'il a un Seigneur qui pardonne les péchés et punit pour eux. Fais -ce que tu veux, 
car je t'ai pardonné. » Rapporté par Mouslim et par al-Boukhari. 

D’aprçs Anas (radhiya 1-Lahu ‘anhu), le Messager d’Allah S : 

Jbl Vj dJiû ,jl£ Lé L5 ic (311 dïjâc. t ^0^3 Lé (31ÎI c ^3! <jji U ; ^1*3 Jiil Jll 

jl <31j) ; ^3! (jj! U . (311 (Jlijâc. i cg jj^)àâ.'ui)l ^3 Ç.LL3JI (jUc. (3Ljj3 ciAL jl; ^31 <jj! L 
ûjiiLû (3133V t UL> ^ (31^*33 V £3 LallrS (j^aj'yi l_i! 
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Et la lapidation est légiférée (en islam). 


4_Luj ^Ic. 

Et essuyer sur les chaussettes en cuir est une Sounna. 


Et raccourcir la prière en voyage est une Sounna. 


-I42&" 


ç.\J> 


« Allah Tout-Puissant dit: Ô fils d'Adam, aussi longtemps que tu M'appelleras et que tu Me 
prieras, Je te pardonnerai pour ce que tu as fait, et Je ne t'en tiendrais pas rigueur. Ô fils 
d'Adam, même si tes péchés devait atteindre les nuages du ciel, et que tu Me demandais alors 
pardon, Je te pardonnerai. Ô fils d'Adam, même si tu venais à Moi avec des péchés aussi 
grands que la terre et que tu te présentais alors à Moi, sans M'attribuer aucun associé, Je 
t'accorderai un pardon presque aussi grand. » Rapporté par at-Tirmidhi et Ahmad. Sa chaîne de 
transmission est forte. 
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Et concernant le jeûne en voyage : quiconque veut jeûne, et quiconque 
veut ne jeûne pas. 



(JjAj Vj 

Et il n’y a pas de mal à accomplir la prière en pantalon large. 


s* ^44^ < 


Et l’hypocrisie (nifâq ) 21 consiste à fait apparaître l’islam avec la langue, et 
dissimuler intérieurement la mécréance. 

!» ^45^* < 


L’hypocrisie, en arabe « Nifâq » signifie : exposer le contraire de ce que l’on cache. 

L’hypocrisie faisant sortir de l’Islam est : Faire semblant d’être musulman dans l’apparence, tout en 
étant mécréant ou idolâtre dans son cœur. L’hypocrisie est la pire des mécréance, et l’hypocrite est 
le pire des mécréants, c’est pour ça qu’Allah les a placé dans le plus bas font du brasier de l’enfer ; 
dans, les caves de la fournaise. Allah a dit dans la Sourate an-Nissâ’ (4) : 

d&ÜjU AÜ ~1JÛ I j, AV j Aljlj \jÂLA\c.\j j ! Jjlj jjill yl * I JJ . ^1 1 jij jüll (jLoÂI tâjlll ^ jjâaüill jl 

Lttjhc. i J^.i jjiajjàll iill dljJ jjxojja]! çJa 

« [145] Les hypocrites seront, certes, au plus bas fond du Feu, et tu ne leur trouveras jamais 
de secoureur, [146] sauf ceux qui se repentent, s'amendent, s'attachent fermement à Allah, et 
Lui vouent une foi exclusive. Ceux-là seront avec les croyants. Et Allah donnera aux croyants 
une énorme récompense. ». 

L’hypocrisie est de deux niveaux : Majeure et mineure. La différence entre les deux est que 
l’hypocrisie majeure expulse de la religion et celui qui en est coupable est mécréant et sera 
éternellement au plus bas font de l’enfer, alors que l’hypocrisie mineure n’expulse pas de la 
religion, et celui qui meurt avec de l’hypocrisie mineure est abandonné à la volonté d’Allah : s’il 
veut II lui pardonne, et s’il veut le punir II le punira puis après le fera entrer au Paradis avec ses 
frères les croyants. 
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jEajl Lj jl jlj ^ic -1 j 

Et saches que ce bas monde est la maison de la foi et de l’islam. 


^ È'J ^3 jjiajx ^slLuo j 4_iic. A)il <La1 J 

Parmi la nation de Muhammad m il y a les croyants dans leurs avis 
juridiques, leurs héritages, leurs immolations et la prière sur eux. 

> ^47!^ «: 

Jj^aâ jli ^EuüVl £jl^)jai £-lA^J C5^ jEû/^1 4 j V J 

^alj ^JEû *Üll *üLûj] jl ^icdj jEû-jV! jl£ (3^ ^(^5^ 

^EuoVl j 'J k ' j<a ^Jàl Ea V] jEa-|Vl jl jl-aJ^ 

Nous n’attestons pour personne la réalité de la foi, tant qu’elle n’applique 
pas toutes les prescriptions islamiques. S’ elle néglige quoique ce soit de 
cela, sa foi est diminuée jusqu’à ce que cette personne se repente. Et 
saches que sa foi n’est que pour Allah - le Seul à juger si sa foi est 
complète ou incomplète, à l’exception de celui qui néglige les 
prescriptions de l’Islâm. 


> 

4_Luj 4_Lid! (_JaI jx CIjLû jx L5^ C ' j 

4_Luj û^E^all ô JJC. J jl j£judl J <Sjkll (^JaI jx ô^)J C>j <judâj (JjâJ 

Et la prière accomplie sur quiconque meurt parmi les gens de la qibla est 
une Sounna. Quant à la personne lapidée, le fornicateur comme la 
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fomicatrice, celui qui se suicide et autres qu’eux les gens de la qibla, 
l’ivrogne et autres : prier sur eux est sunna. 
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Et personne parmi les gens de la qibla ne sort de l’islam tant qu’il n’a pas 
rejeté un verset du livre d’Allah ou rejette une chose parmi les récits du 
messager d’Allah m, ou qu’il immole pour autre qu’Allah, ou qu’il prie 
pour autre qu’Allah. Lorsqu’il fait l’une de ces choses, Il t’est obligatoire 
de le sortir de l’islam. Et s’il n’a rien fait de cela, il est un croyant, 
musulman par le nom, mais pas par la réalité. 
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Et tout ce que tu entends des récits, même si tu ne les comprends pas 
complètement avec ta raison, telles que la parole du messager d’Allah « : « 


Sharh as-Sounna » de PImâm al-Barbahârî 


Les cœurs des serviteurs sont entre deux doigts parmi les doigts du 
Miséricordieux » 22 . 

Et sa parole m : « Certes, Allah descend au ciel le plus bas. » 23 , 

Et « Il descend le jour de Arafat » 24 , 

Et « Il descend le jour de Résurrection. » 25 . 

« Et il ne cessera d’être jeté des gens en enfer jusqu’à ce qu’il pose 
Son pied (qadam). » 26 . 

Et la parole d’Allah à Son serviteur m : « Si tu marches vers moi, Je 
cours vers toi » 27 . 

Et la parole du Messager m : « Allah a créé Adam à Son image » 28 , 

Et sa parole m : « J’ai vu mon Seigneur dans le meilleur des aspects » 29 . 

Et les autres récits semblables. Soumets-toi s-y, crois-y, et sois-en satisfait. 
N’en expliques rien par ta passion, et [saches que] la foi en cela est 
obligatoire. Celui qui en explique même une partie en suivant sa passion, 
et les rejette est un Jahmite . 30 


22 

Rapporté par Muslim, et Ahmad. 

23 Rapporté par al-Bukhârî et Muslim. 

24 

Hadîth avec une chaîne de transmission faible ( dha‘îf ). 

25 

Ceci a été authentifié dans le Qor’ân et la Sounna. 

26 

Rapporté par al-Bukhârî et Muslim. 

27 

Rapporté par al-Bukhârî et Muslim. 

Rapporté par al-Bukhârî et Mus li m. 

29 

Hadîth authentique ( sahîh ) : Rapporté par Ahmad, at-Tirmidhî qui a dit sur ce hadîth : « C'est 
un hadîth bon (hassan) et authentique (sahîh) ». Hadîth de Mu‘adh Ibn Jabal. Et Muhammad Ibn 
Ismâ-'îl fut interrogé sur ce hadîth et il répondit : « C'est un hadîth bon (hassan) et authentique 
(sahîh). » 

30 Les Jahmî sont ceux qui se réclament de Jahm ibn Safwân (ù 1 ùi mort en 128H, élève de 
Ja’d, et il était en relation avec Mouqâtil Bni Soulaymân (ùW 1 ^ à? J^). Il a aussi travaillé avec Al- 
Hârith ibn Sirîj (gdj^ à? CjjUJI) en lui écrivant. Ce dernier a tué le gouverneur de khourâssan et a 
constitué une armée pour combattre les musulmans au côté du commandant turc mécréant. Jahm 
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Et quiconque prétend avoir vu son Seigneur dans de ce bas monde est 
mécréant en Allah. 
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Et réfléchir à propos d’Allah est une innovation, comme le Messager 
d’Allah m aurait dit : « Réfléchissez sur la création, mais ne réfléchissez 
pas sur Allah. » 31 . Car la réflexion sur le Seigneur entraîne le doute dans 
le cœur. 


ibn Safwân combattait à ses côtés. C’était un écrivain, philosophe, malin et il savait mener un débat. 
Ses innovations sont les suivantes : 

• Il reniait les attributs d’Allah. 

• Il disait que le Coran était créé. 

• Il disait qu’Allah se trouvait partout. 

• Le serviteur n’est pas maître de ces actes, c’est Allah qui les régis. 

• La croyance que le paradis et l’enfer sont éphémères. 

• La croyance que la science d’Allah a un commencement. Qu’il n’a pas toujours été savant. 

Les savants ont fini par utiliser le terme Jahmiyya avec deux significations, une particulière et 
l’autre générale : 

La particulière : ils visent par le terme Jahmiyya tous ceux qui disent la même chose que Jahm ibn 
Safwân ou qui épousent une grande partie de ses idées. 

La générale : ils visent par le terme Jahmiyya tous ceux qui rejettent les attributs d’Allah. 

31 Rapporté dans ces termes par Abû ach-Chaykh dans « al- ‘Adhamah » (n°5) et Abû al-Qâsim al- 
Asbahânî dans « at-Targhîb » (2/73, 174) hadîth de Ibn ‘Abbâs -qu’Allah l’agrée- et sa chaîne de 
transmission ( isnâd ) est faible ( dha‘îf ). Cependant, il a un témoin dans le hadîth de ‘AbdAllah Ibn 
Sallâm qui est réputé, rapporté par Abû Na‘îm dans « al- Hilyah » (6/66-67). 
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Et saches que les animaux venimeux, les fauves et les bêtes de proie, sont 
comme la minuscule fourmi et la mouche, toutes sont des subordonnées, et 
ils ne savent rien si ce n’est par la permission d’Allah. 

t» $ 54 ^ «! 
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Et il faut avoir foi qu’Allah sait tout ce qui s’est produit depuis le début 
des temps et tout ce qui ne s’est pas produit, et ce qui se produit et qu’il l’a 
entièrement dénombré et énuméré. Et quiconque dit : « Il ne sait que ce qui 
s’est passé et ce qui est présent » a mécru en Allah le Tout-Puissant. 
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Et il n’y a pas de mariage sans tuteur et deux témoins justes, ainsi qu’une 
dot, petite ou grande. Et celle qui n’a pas de tuteur, il peut être remplacé 
par le gouverneur en son absence. 
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Et si un homme divorce de sa femme par trois fois, elle lui devient 
interdite. Et elle ne lui est plus permise jusqu’à qu’elle se remarie avec un 
autre homme. 

s» ^57!^ < 

aIjjajj ôAjc. (j! .^g t't'jj *éil V] aJ] V (jl ^g dn *>h»<a i£j*\ ^ V j 

J£*-} 4_Lûj^û Ludij (Jjâ jl (jLûjl ùx . j -ïi^a jl (jl ùau <jl_j V] 

IAjI ^al^a. ^IjolaII ^Ajud-all ^a-iâ cillé <_£jjuj 4_J (3^ 

^ f~. l L il | 

Et il n’est pas permis de verser le sang d’un homme musulman qui 
témoigne « qu’il n’y a aucune divinité méritant véritablement 
l’adoration sauf Allah et que Muhammad est le Messager d’Allah » 

excepté dans trois cas : le fomicateur après s’être marié, l’apostat après 
avoir eu la foi, Et une personne qui tue un croyant sans droit, il sera donc 
lui-même exécuté. En dehors de cela, le sang du musulman est interdit, 
jusqu’à ce que l’Heure se lève. 
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Toute chose à laquelle Allah a imposé une fin se terminera sauf le paradis 
et l’enfer, le trône et le repose-pied (koursiy) 32 , la trompe, la plume et la 
tablette préservée. Aucune de ces choses ne périra. Alors Allah 
ressuscitera la création au jour dernier dans l’état dans lequel II l’a faite 
mourir. Il les jugera comme II le veut, un groupe ira au Paradis et un 
groupe ira en Enfer, et II dira au reste de la création qui n’avait pas été créé 
pour rester éternelle : « Devenez poussière ». 
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Et il faut avoir foi au talion, au jour de la résurrection, entre toutes les 
créatures : les êtres humains, les fauves, les bêtes venimeuses et même les 
fourmis entre elles ; jusqu’à ce qu’Allah en saisisse certains sur d’autres : 
les gens du paradis envers les gens de l’enfer, et les gens de l’enfer envers 
les gens du paradis, et les gens du paradis les uns envers les autres, et les 
gens de l’enfer les uns envers les autres. 

6oP 

Et la sincérité dans les actes voués Allah. 


32 

Le « Kursiy » veut dire littéralement « Repose-pied ou piédestal ». Il est le plus souvent 
confondu avec le mot « ‘Arsh ». Or le « Kursiy » est bien différent de « ‘Arsh » dont Allah a fait 
mention dans plusieurs versets. Ibn Taymiyya -qu’Allah lui fasse Miséricorde- a dit qu'on rapporte 
de Muhammad Ibn ‘Abdillâh et d'autres savants, que « al-Kursiy » se trouve devant « al- ‘Arsh ». 
(Madjmu 1 al-Fatâwâ, vol-5 p.55-54). 
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Et l’agrément du destin d’Allah. Et la patience face aux décrets d’Allah. Et 
la foi en tout ce qui provient d’Allah comme destin, bon ou mauvais, doux 
ou amer. Et il faut croire en ce qu’Allah a dit, car certes Allah sait ce que 
Ses adorateurs œuvrent et où leurs actes vont les mener. Ils ne sortent pas 
de la science d’Allah. Il n’y a rien dans les différentes terres et dans les 
différents cieux si ce n’est qu’Allah le connaît. Et saches que tout ce qui 
t’as atteint ne pouvait pas te manquer, et tout ce qui t’as manqué ne 
pouvait t’atteindre. Et il n’y a pas d’autre créateur qu’Allah. 
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La formulation « Allah akbar » se répète quatre fois lors de la prière 
mortuaire 33 , et ceci est la parole de Mâlik ibn Anas, et de Sufyân ath- 
Thawrî 34 , et Al-Hassan ibn Sâlih 35 , et Ahmad ibn Hanbal, et les 
jurisconsultes, et ainsi a dit le Messager d’Allah m. 


33 

Rapporté par al-Bukhârî et Muslim. Et il est permis de faire jusqu'à « 9 Takbirât » [Allâhu 
Akbar] dans la prière mortuaire [al-Djanâzah] selon l'avis de plusieurs savants expliqués comme 
dans : « al-Madjmu‘ » (5/211) de l'Imâm an-Nawawî « Charh as-Sunnah » (5/341) de l'Imâm al- 
Baghawî, « Subul as-Sallam » (2/143) de l'Imâm al-Asan‘ânî, « Zâd al-Ma‘âd » (1/507-509) de 
l'Imâm Ibn al-Qayyîm. 

34 

Sufiyan ibn Sa‘id ibn Masruq Abu ‘AbdAIlah ath-Thawri al-Kufi : Le Mujtahid, Chaykh de 
l’Islam, le traditionniste, l’ascète, jurisconsulte (faqih) et l’émir des croyants dans le Hadith comme 
disait de lui Ibn ‘Uyayna. Il est né en l’an 97 de l’hégire à Kufa. Il commencé sa quête du savoir 


31 | « Sharh as-Sounna »~de l’Imâm al-Barbahârî 


s * 'I63ÎC* < 

aïll >J*\ C" n^. 1 g » >>>j ç-LajuJI <J jjj (jL (jLûjVI j 

.<J^J je. 

Et il faut avoir foi qu’avec chaque goutte de pluie se trouve un ange qui 
descend du ciel et la place là où Allah le lui a ordonné . 36 
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Et il faut avoir foi que le Messager d’Allah * parla aux gens enterrés le 
jour de Badr, c’est-à-dire : aux polythéistes, et (dans leurs tombes) ils 
entendaient sa parole m 37 


très jeune grâce à son père le grand savant spécialiste du Hadîth ( muhadith ) Sa‘id ibn Masruq ath- 
Thawri qui était un rapporteur fiable ( thiqa ), il étudia chez des Imams tel que ach-Cha‘bi et ach- 
ChafTi. Sufiyan avait connu la célèbre Rabi‘a al-‘Adawiyya (rahimaha 1-Lah). Il a eu plus de 100 
chouyoukh parmi eux son père, ach-Cha‘bi, Habib Thabit ibn Abi al-A‘mach, Sulayman at-Taymi, 
Humayd at-Tawil, Ayub as-Sikhtiyani, ‘Amr ibn Murrah, Abu Malik al-Achja‘i.. Il mourut à 
Bassorah en 161 de l’hégire (rahimahullah). 

Al-Hassan ibn Salih ibn Abi Hamdani : le grand savant, adorateur pieux, ascète. Il faisait parti 
des rapporteur de Hadith digne de confiance (thiqa) et jouissait d’une excellente mémoire. Il était 
contemporain de Sufiyan ath-Thawri. Il est mort en 169 de l’hégire (rahimahullah). 

36 Ceci a été rapporté par al-Hakam Ibn ‘Utaybah mort en 115 de l’hégire et Hassan al-Basrî mort 
en 110 de l’hégire. 

37 

Comme rapporté dans « Sahîh Muslim » - Hadîth de Anas Ibn Mâlik -qu’Allah l’agrée- : « Le 
Prophète 31 [s'adresse aux chefs des Quraysh le Jour de la bataille de Badr après leur mort] : 
« O Abâ Djahl Ibn Hishâm ! Ô Umayyah Ibn Khalaf ! Ô ‘Utbah Ibn Rabî‘ah ! Ô Chaybah 
Ibn Rabî‘ah ! N'avez-vous pas trouvé [maintenant] ce que votre Seigneur vous avait promis 
comme vérité ? J'ai trouvé ce que mon Seigneur m'a promis comme vérité (Haqq) ! » 'Umar - 
qu’Allah l’agrée- dit : « O Messager d'Allâh ! Comment parler à des gens devenus des 
cadavres ? » Le Prophète & de répondre : « Par Celui qui détient mon âme entre ses mains ! 
Vous n'entendez pas ce que je dis mieux qu'eux. Mais ils sont incapables de répondre. ». 
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Et il faut avoir foi qu’Allah récompense un homme lorsqu’il tombe 
malade . 38 
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Et le martyr est récompensé pour sa mort . 39 
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Et il faut avoir foi dans le fait que les enfants qui sont atteint par une chose 
de ce bas monde ressentent. Et Bakr, fils de la sœur de ‘Abdul-Wâhid 40 a 
dit : « Ils ne sentent pas la douleur. » Et il a mentit. 

38 Comme rapporté dans « Sahîh al-Bukhân » et dans « Sahîh Muslim » - Hadîth de ‘ Abdullâh 
Ibn Mass‘oûd -qu’Allah l’agrée- qui dit que le Messager d'Allâh % a dit : « Aucun malheur 
n'atteint le musulman sans qu'Allah ne lui fasse tomber ses péchés, comme tombent les 
feuilles des arbres. ». 

39 

D’après Nouaym Ibn Himar (radhiya 1-Lahu ‘anhu), le Prophète % a dit : 
céliSjli i I jVVqj ôjjââL V j t cJjVI aïi! (Jajj-u 
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« Les martyrs qui sont tués dans le sentier d'Allah, au premier rang, et qui ne détournent pas 
leurs visages jusqu'à ce qu'ils soient tués. Ceux là auront les hautes demeures du paradis et 
ton seigneur rit d'eux et si Allah rit de son serviteur le croyant, il n'a pas de jugement ». 
Rapporté par Tabarani et authentifié par al-Albani dans « Sahîh Al Jumi‘ » (n°3740). 
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Et saches que personne n’entrera au paradis si ce n’est par la miséricorde 
d’Allah. Et Allah ne punira personne si ce n’est selon ses péchés. Et si 
Allah châtiait les habitants des cieux et de la terre, les bons et les mauvais 
parmi eux, ce châtiment ne serait pas une injustice envers eux. Et il n’est 
pas permis de dire sur Allah qu’il est injuste, car l’injuste est uniquement 
celui qui prend ce qui ne lui appartient pas. Et à Allah appartiennent 
l’ordre et le commandement, le monde est Son monde, et la création est Sa 
création. Il n’est pas interrogé à propos de ce qu’il fait, mais eux plutôt 
seront interrogés. Et on ne dit pas : « pourquoi ? » et « comment ? ». Et nul 
ne peut s’interposer entre Allah et Sa création. 
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Et si tu entends une personne critiquer les récits et ne pas les accepter, ou 
rejeter une chose parmi les informations du messager d’Allah s, alors 
doutes de son islam, car c’est une personne méprisable dans sa voie et 


Bakr, fils de la sœur de ‘Abdul-Wâhid, est une erreur. Ce Bakr faisait partie des têtes des 
innovateurs. Sa biographie se trouve dans « Lisân al-Mîzân » (2/60-61) - dans « al-Fasl » de Ibn 
Hazm (3/157) - « Muqalât al-Islamiyyîn » de l'Imâm al-Ach‘ârî (p.286). 
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dans ses paroles II ne faut jamais critiquer le Messager d’Allah * ses 
compagnons, car nous avons eu connaissance d’Allah et Son Messager *, 
nous avons connu le coran, nous avons connu le bien et le mal, ce bas 
monde et l’au-delà par l’intermédiaire des récits . 41 
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Et le Coran à besoin de la Sounna plus que la Sounna a besoin du Coran . 42 
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L'Imâm Ahmad -qu ' Allah lui fasse Miséricorde- a dit : « Quiconque repousse un hadîth du 

Messager d'Allâh si est sur le bord de la destruction. » Rapporté dans « Tabaqât ul-Hanâbilah » 
(2/15) et par Ibn Battah dans « al-Ibanât ul-Kubrâ » (1/97). 

42 

Cette parole de l'Imâm al-Barbahârî -qu ’ Allah lui fasse Miséricorde- est identique aux paroles de 
Makhoûl ach-Châmî (mort en 113 de l’hégire). Rapporté par al-Khattîb al-Baghdadi dans « al- 
Kifâyah » (p. 14), Ibn ‘ Abd al-Barr dans « Jâmï bayân al- ‘Ilm (2/191) » et d'autres avec une chaîne 
de transmission authentique ( Isnâd Sahîh ). 

Yahyâ Ibn Abî Kathîr (mort en 129 de l’hégire) a dit : « La Sounnah est déterminante [Qâdhiyat] 
sur le Qor'ân, mais le Qor'ân n'est pas déterminant sur la Sounnah. » Rapporté par ad-Dârimî 
dans son Sunan (1/153). 

Al-Fudhayl Ibn ‘Iyâd a dit : « J'ai entendu Abû ‘Abdullah [c.à.d. Ahmad Ibn Hanbal] interrogé sur 
le hadîth « Que la Sounnah est déterminante [Qâdhiyat] sur le Kitâb [le Livre d'Allâh] » et il 
répondit : « Je ne me risque pas à dire que la Sounnah est déterminante sur le Livre, mais que 
la Sounnah [plutôt] explique le Livre et la clarifie. » Rapporté par Ibn ‘Abd al-Barr dans « al- 
Jâmi‘ » (p.191-192). 

Et cela est en accord avec les paroles d'Allâh qui dit : - 

jjjfiajj U \j c) jj bû (jjjuh jmi jfjll jjl] Ul jj| j jjjIIj diujallj 

« [Nous les avons envoyés] avec des preuves évidentes et des livres saints. Et vers toi, Nous 
avons fait descendre le Coran, pour que tu exposes clairement aux gens ce qu'on a fait 
descendre pour eux et afin qu'ils réfléchissent. » (Sourate an-Nahl (16) : Verset 44). 
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cJaIj ç.La 1*J1 (j^juLîllj ^Ajujj àîil aîil 

<&\ Jli La jàiücd j (jLajVlj ^-AjuûIIj (Jl-iaJl 

Æ (_£ jxji Lac. <■ ** ^ i ^ j ç.LloiVI <La^. ^LüJ j <Liic. <Üll 

Et les paroles, les polémiques et les disputes au sujet du destin sont 
interdites auprès de l’ensemble des groupes, car le destin est le secret 
d’Allah, et le Seigneur a interdit aux prophètes de parler sur le destin, et le 
Prophète » a interdit les polémiques au sujet du destin. Et les compagnons 
du Messager d’Allah m ont détestés cela, et les successeurs ont détesté cela, 
et les savants et les gens pieux ont détesté cela. Et ils ont interdit de 
discuter à propos du destin. Soumets-toi donc, acceptes et apporte foi, et 
crois fermement à ce qu’a dit le messager d’Allah sur toutes ces choses, et 
garde le silence sur le reste. 

2* #72 ~ 

J! ^)L^aj ç.LajuJl 4_J 4_jlc. *Üll *Üll <jlj (jLaJ^lj 

4£j^Lall a W\1 ^JLùj alll 

Cl) JjÔD J *Üll 

^Ic. ^ h-s ^JàklSl ^9 ^9 Laj dll^ajuJl ^9 La j 

a£- a 4J4ÜI léiti A . S ClljJa^)9j CjI^ajuJI ô^)lcl 

^ cJ^ 

Et il faut croire que le Messager d’Allah * a été élevé de nuit vers les 
deux, qu’il a atteint le trône, et qu’il a parlé à Allah, qu’il est rentré au 
paradis, que l’enfer lui a été exposé, qu’il a vu les anges, qu’il a entendu la 
parole d’Allah et que les prophètes lui ont été montrés. Il a vu les rideaux 
du Trône, et le repose-pied, et tout ce contiennent les deux et la terre, tout 
cela en état d’éveil, transporté par Jibrîl sur al-Burâq jusqu’à ce qu’il 
atteigne les deux. Les cinq prières lui ont été rendues obligatoires cette 
nuit-là. Il est revenu à la Mecque durant cette même nuit, et cela [s’est 
déroulé] avant l’émigration [à Médine]. 43 


43 

L'Imâm as-Suyûtî a compilé un traité ( rissâla ) dans lequel il a réuni l'ensemble des différents 
récits sur « al-Isrâ » [Le voyage nocturne] et l'a nommé : « Al-Ayât ul-Kubrâ fî Charh Qissat il- 
Isrâ ». 
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> < 

çljjîj AiaJl ç.Lg dill jî ^Icdj 

.(jjy. u i ^ (_5^j ^ c " ^ Vî (jALû^All 

Et saches que les âmes des martyrs nichent dans les gosiers d’oiseaux 
verts, qui errent librement dans le paradis, et qui sont accrochés sous le 
Trône. Les âmes des débauchés et des mécréants seront dans le puits de 
barahût, qui se trouve en Enfer . 44 

> ^ 74 ^’ < 

jj£i j <1 Lujj jjll Ajjà ô^>j9 liaII ch ih^y ^ j 

ôIji 131 ^pl^l cIiiaII cJ jaL J Ajul^uj j (jLajVl cp- 

ç.Lal i ^)j3ll (^-9 

Et il faut avoir foi au fait que le mort sera mis assis dans sa tombe, et que 
son âme lui sera rendue, afin d’être interrogé par Munkar et Nakîr, au sujet 
de la foi, et de sa pratique. Puis son âme lui sera retirée sans douleur. 

t » #7511® < 

<üll ç-ljJaâJ ^ ^ (jl 4 e " 1 J 

Sachez que ( j 43 . Avec le décret d'Allah et Sa prédestination. 


Il y a un récit rapporté de ‘Abdullâh Ibn ‘Amr -qu’ Allah l’agrée- qui dit : « Les âmes des 
incroyants sont rassemblées dans le Barahoût, un noyau profond dans le Hadramaut. ». Cependant il 
y a un narrateur inconnu et qui prouve que cela n'est pas correct comme expliqué par les savants. Ce 
qui est le plus juste, comme indiqué par les preuves tirées du Livre et de la Sounnah, c'est que le 
Barahoût est le Sidjîn [sous le septième monde]. 

45 

Les mots entre parenthèses dans le texte original en arabe est illisible. 


37 | « Sharh as-Sounna »~de l’Imâm al-Barbahârî 


t » #76^ < 

(jl^-aC. (jJ céS^)ljj ^ (jW (lA^V^ J 

Jli QA$ ô^JJC- (j-a V 4_La 4-*-aLui«a ^ £âj dlj^J ^l£ll aïll (jx £-ajujJ 

^^xilàxJi aïllj ^ââ I^A ^)J C- 

Il faut avoir foi qu’Allah est celui qui a parlé à Mûssâ ibn ‘Imrân « à « Tûr 
», et que Mûssâ (‘alayhi as-salam) a entendu la parole d’Allah de ses 
propres oreilles, et que cela provenait bien d’Allah, et non d’un autre que 
Lui. Quiconque dit autre chose que cela a certes mécru en Allah. 4,7 

!» ^ 

Jia ^9 (jjJ jlàll aSll La (JâxJl ^ja jLadj (J£ ( ^JaC.| 

{ja ôUacJ La ^ic. a!*JI qa jLaüj (J£ qa L_lilaJj CjljLajuJl ôjU 1 
iâ jlù aÜI ^ja (JjJaB jA Laj] C—ll juU^Ij 

La raison est créée. Elle est donnée à chaque personne selon ce qu’Allah a 
voulu. Les raisons varient entre elles de la même façon qu’une chose 
minuscule bouge dans le ciel. Il est donc demandé à chaque personne 
d’œuvrer selon ce qui lui a été donné comme raison. La raison n’est pas 
une chose acquise mais plutôt un bienfait de la part d’Allah. 

t» *178^ «s 

JIL V Ai <a Uiaîl J ^Ic. >>» j (JjJaâ aïll (jl 

1^1 >.0 aïll (JjJaâ <j] (Jtâ qa& Vj jha. 


Pour d’avantage d’information lire le livre « Exposition de ce que les Jahmya ont nié : 
Qu’Allah ait adressé la parole à Moûsâ ’alayhi salâm. Par l’imam des sunnites Ahmad Ibn 

Hanbal ». Voici le lien direct : http://Oz.ff/xzkqi 
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# ç.Laü ^Iajj ç.Luü ^ja ^ iax j 4_Ljaâ Axa <J ÙC- ^gic. 

Et saches qu’Allah a privilégié certains serviteurs sur d’autres dans ce bas 
monde et dans l’au-delà, et cela par justice de Sa part. Il ne faut pas dire : « 
Il est injuste ». Quiconque dit que le bienfait d’Allah sur le croyant et le 
mécréant sont identiques, ou se valent est un innovateur. Au contraire, 
Allah a privilégie le croyant sur le mécréant, l’obéissant sur le 
désobéissant, et l’innocent sur l’agresseur, et cela par justice de Sa part. Il 
donne de Son bienfait à qui II veut, et le retient pour qui II veut. 

> *1791^ < 

àill (jLâ. -iÜâ (jJ.il I (JjûC- -iââ (jxaLudAll (JjÎC. (jaj Q^aLu^laII 

Et il n’est pas permis de délaisser le conseil envers un parmi les 
musulmans, les pieux ou libertin, dans une chose parmi les choses de la 
religion. Celui donc qui s’abstient a certes trompé les Musulmans. Et 
quiconque trompe les musulmans, trompe la religion. Et quiconque trompe 
la religion, a certes trahit Allah, Son Messager » et les croyants. 

SoP < 

(Jjâ jl ^jHLajjud±A ôlAj £1ajoj ^^gJlxjj cél^)Ljj *»Ill j 

La^)£ j\c- 4_j (jaj jl ^>g A a\c~ <*_Laj ^lâ «>g éâU A Ac. ^>g q Aj jl 

.Aa^JI <lâ jLjaâJj 

Et Allah entend tout, voit tout et sait tout. Ses deux mains sont largement 
ouvertes. Il savait certes que les créatures Lui désobéiraient avant qu’il ne 
les crée. Sa Connaissance s’applique à eux tous, et ce qu’il savait à leur 
propos ne L’a pas empêché de les guider à l’islam. Il les a comblés de Ses 


JÜLl 
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bienfaits, par générosité et noblesse. Ainsi, toutes les louanges sont pour 
Lui. 


U jjoüÎ 

M Ajc. Lj jAoji ;(JtL J J 


julj 


ji (JUL Cj|^)LuÜ Cj j * 1 \ Aie. û^)Lullll (jl ^icdj 

M n>>» ; *dll j^c. Ij ^jjoüI j 4AaJlj 

# (JjAjC> <jj| (Jj9 lÂfc «A*J AAaJlj 


Et saches que l’annonce au moment de la mort est de trois sortes : il peut 
être dit : « Réjouis-toi, ô bien-aimé d’Allah, de Son agrément et du 
paradis », et il peut être dit : « Réjouis-toi, ô serviteur d’Allah, du 
paradis après [avoir reçu et être mort sur] l’islam ». Et il peut être dit : 
« Voilà pour toi, ô ennemi d’Allah, la colère d’Allah et le feu. » Ceci 
est une parole de Ibn ‘Abbâs (radhiya 1-Lahu ‘anhu). 


182^ 


ç-Loûll ^2 ^JEû A h (Jjl Ji 

4_}lc. *Ül! (Jli Eû£ i njj^) (jJC-E 

J (jLûjVlj ^9 ^j^ûLuÈaj V ^)Aa 11 Aid ^ûidl Eû£ 

Et saches que les premiers à regarder Allah au Paradis seront les aveugles 
(al-adhirrâ) 47 , puis les hommes, puis les femmes, tous avec les yeux de leur 
tête, comme l’a dit le Messager d’Allah » : « Vous verrez votre Seigneur 
comme vous voyez la lune, un soir de pleine lune. Vous ne vous 


47 

Ceci a été rapporté dans un hadîth qui n'est pas authentique. Cité par ad-Daylamî dans « Firdaws 
al-Akhbâr » (1/55) de Samurah Ibn Djundub qui le remonte jusqu'au Prophète & Il est aussi 
rapporté par al-Lâlikâ’î dans « as-Sounnah » (n°924) avec une chaîne de transmission faible ( isnâd 
dha‘îf) de al-Hassan al-Basrî qui l'a dit. 


« Sharh as-Sounna » de PImâm al-Barbahârî 


bousculez pas pour la voir » 48 . La foi en cela est obligatoire, et le rejeter 
est une mécréance. 

g® ^83^ 8(1 

Vj Âc-Aj Vj céLl Vj V j Jaâ AÜ-Ü^ d±jl£ La AjI 

pt j*J1j lMj {261\ lSaÎj VJ ôpll cJ Vj 

*Üllj (Jl-laJlj LSjh^-i L 0 C_Lajtll j.Â-û J 

^xAjoûIIj t-*\ <\»a (jjÀll V] âîil ciAjÎ JaL^j Lû|!l)^j ^gJLij 

^ jüij dkiij j&\ JaÎj jù% 

Et saches qu’Allah te couvre de Sa Miséricorde, que rien n’a amené 
l’hérésie, ni la mécréance, ni les doutes, ni l’innovation, ni l’égarement et 
ni l’embrouillement dans la religion, si ce n’est par la rhétorique 
théologique et ses adeptes, et par la polémique, l’argumentation et les 
contestations. Et comment l’homme se jette dans l’argumentation, la 
contestation et la polémique alors qu’Allah a dit : «Seuls ceux qui ont 
mécru polémiquent à propos des versets d’Allah » (Sourate Ghafir 
(40) : Verset 4) 

Donc soumets-toi avec agrément envers les récits et abstiens-toi et gardes 
le silence. 

D® ^84^ < 

j cPU-Vl jUJI ^ jlâJI JUûj liljüj M ch ùW^'j 

1 , *'■' \ ç. ^ *< a ^ ç ^ 3 ^ ^ ç- ^ ^ i ^ i Q jUllj 

^gic. j *üll ^gâc. A^) Aâc. tAan Lu] (JH 

Et il faut avoir foi au fait qu’Allah châtiera les créatures dans le feu, 
enchaînés, liés et attachés. Le Feu sera en eux, au-dessus d’eux et en 
dessous d’eux. Et certains comme les jahmites et parmi eux Hishâm al- 


48 Rapporté par les Imâms al-Bukhârî, Muslim et Abû Dâwoûd. 
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Fuwâtî 49 , ont dit : « Certes Allah les châtiera auprès du feu », en 
opposition à Allah et à Son Messager m. 

> $85^ •« 

1 ^9 (j Aq n Vj (j^-iâ ûljj V C-ll û^L^a jjl ^aic-lj 

(Jâi Jla jpûj ^.ïijl ^ââ (JUxA jpû J13 (j-ûâ L_)^)3 La 11 V] (jljJl£_J jijudll 
<üli UUjudj (jj^j (jl V] l$jà j\ V] tg-ia lijj x&l (JjL V ^-ïbl ^âà (jx 

# ç.Lx (jl (jjj!)lj^all q±i £a^j 3 l^)âLüdX (jj^Jji là] Lg-J ^jL 

Et saches que les prières obligatoires sont cinq prières : Il n’y a pas rajout 
ni de diminution dans cela. Elles sont de deux unités de prière en voyage, à 
l’exception de la prière du maghreb. Celui qui dit : « Elles sont plus de 
cinq » a certes innové. Et celui qui dit : « Elles sont moins de cinq » a 
certes innové. Allah n’acceptera rien de ces prières sauf celles accomplies 
à l’heure fixée, sauf pour celui qui a oublié, celui-là est excusé mais doit la 
prier dès qu’il s’en souvient, et pour le voyageur, il peut regrouper deux 
prières s’il le souhaite. 

-H86& < 

àhl Jla La i^ c ' L . J ^ûllllj AjJaâlIj (jx ôl^jllj 

# ^»LûVI I ^1 ltct-1 (jlj I g nQ (jlJ *ül| 

Et l’aumône légale doit être donnée sur l’or, l’argent, les dattes, les grains 
et le bétail, selon ce qu’a dit le Messager d’Allah *. Il est permis de la 
diviser, et il est permis de la donner au dirigeant, et Allah est le plus 
savant. 


49 

Hishâm Ibn ‘Amr : qui était parmi les compagnons de Abû al Hudhayl qui lui-même était parmi 
les prêcheurs des Mu‘tazilites que nous verrons plus tard dans le livre. Voir pour plus de détails : « 
Lisân al-Mîzàn » (96/195) et « al-Fisal » (5/62) d’Ibn Hazm. 
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t » *187^* < 

ôAjC. (jlj V] 4-1) V (jl (Jjl (jî J 

Et saches que la première chose en Islam est l’attestation qu’il n’y a 
aucune divinité méritant d’être adorée véritablement si ce n’est Allah et 
que Muhammad est Son serviteur et Son envoyé *. 

•> 488 $ < 

# (Jlâ La -ÜC. J&J (JlÜ Lai 1 (JlÜ La£ *ül| JU La (jlj 

Et ce qu’Allah dit, est comme II l’a dit. Il ne pas y avoir d’opposition dans 
ce qu’il dit. 

1* ^89^' «s 

(jLûjVlj 

Et il faut avoir foi dans l’ensemble des lois de l’Islam. 

9O& 

( ^lc. £44 La (jj-aLud-all ^3 La £)1 ^alcd j 

j! jl ^allà j\ (j! ^)JC. 4_Lui!lj ^LuAMj L_)Lj£j| 

ji jfjâii 

Et saches que le commerce et la vente sont permis dans les marchés des 
musulmans, tout en respectant les règles du coran et de la sunna, tant 
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qu’aucune tromperie, injustice ou traîtrise ne s’y introduisent, ou qu’il n’y 
ai pas de contradiction avec le coran, ou de contradiction avec la science. 

t» < 

V Li^l y Le IajI a qL't'H A \\ ^ » j n <Aa^, j ^ic-1 j 

3^ (_J-àc. jlj 3 e " âîil L5^ ^ ls^J Lojj Là ^Ic. 

^lâJl (j* ( 3-ûC" 

Et saches, qu’Allah t’accorde Sa miséricorde, que le serviteur doit avoir en 
permanence de la compassion, tant qu’il vivra dans ce bas monde, car il ne 
sait pas quand il va mourir, ni comment il va finir sa vie, et comment il va 
rencontrer Allah, et ce même ses actions sont toutes bonnes. 

D® 2 P «S 

-Üc. ^JLù ^b»o < ^j) <judij ^Ic. L_â^yui<àll ÿ i j 

L_aLâ»jj ^g-SLûj <jjà dj^àll 

# L_ijAj3 A-iùc. (jlj 

Et il convient à toute personne dont l’âme prend le dessus dans le mal, de 
ne pas désespérer pour autant de la miséricorde d’Allah au moment de la 
mort, et qu’il ait de bonnes pensées envers Allah, et qu’il craigne ses 
péchés. Et si Allah lui fait miséricorde, c’est par un bienfait et une grâce, 
et s’il le punit, ce sera pour ses péchés. 

D® ^93^ ^ 

jjfL Là ^Ic. 4_âc. *üj! JLu j (jL jLûjVI j 

# <LâLâll 4 _ S JJ ALâl 
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Et il faut avoir Foi qu’Allah a montré à Son Prophète m ce qui arrivera 
dans sa communauté, jusqu’au jour de résurrection. 

t» < 

3^ Aile. *Üll J 4 e " ^ J 

(J^JUÜ^) L ^A (j-o ;<Jjâ ffAC-l Xi-nÜ ôA3j V] AS 3 

3 AÜ^l-â. 3“^ I.£a J ^jlll Aile. L1 La^lcJ^ 
ç-La. Ajc. ill jUuc. (Jjâ Laiâ jLuc. 30 <3 <jl£ 1-l^Aj L-lUaâJl 

^Ic- C 1 Ù 3 * (jjjlill 3 ^ tâ^ IjjL^aj UjJ (jAill jL^aj ^Alllj L_â^Hi.VI 
1 ^ <q'< l n ^ (jl^2 Allj (jjjlill lc>ûj Aj i^aC-j Aj 3-2 j jJlx3 (Jjl Aie. 3^J! 

lAa. ^jjjUII jiâu j jLajll L_likil (j!Ai ^ Aj 3 AjuIjII ÂAiLa]| dljl£ 3 ^“ 

3 dutÜ jj Âe.l_A^Jl j (3^-11 (Jijjuj jjc. 3) ôlc.^11 jj£ j <■ " < j 

A2^)ill ljC>-ij 4 Inl ^il Vj 3^ J Aile. M Aill Jjjujj Aj ç-^jA 

le>-i J£j 1 * . >»» j 3^j A3^)âll (je. ^Ijujj Aile. Aill >*» ^üd\ (Jjjujj ^ gJj 

lj*-«Jaij Al 4 e " ^ 3® J 3 g Q1 Q AilLâ. 3 ® jjqS*< ^Jlj AjIj < 3) 

L_fl jâ. 3^^ pg » j'ili lljA!l L_jlac. ^aAjâj^j hli-ih J-l 3® ^3^ <3 (Jjolill 

Àe-Aill Cli^Jàj qjlajP&a I^IaI j AAuJl djjL^aâ ^Aliii 3 Ajc-jj ^ALii^ 3 

ijU^ J (JjAjÎÜI IjxjJajj 3 LA ü y^-J 3 e 3 > A 3 ? V Ailla. 3 ® Ij 3 ^J Alludâj 

^Jjâc. 3à!j Laâ jij ^Jjâc. Aj^Jj ô^>-ûi j A-ûl^a.1 j AjIjIj <-^^1 ûj^S 

3 Âjj^jC. AjjuJlj Ujjc. ^^LuoVI jL^aâ ûj«i^) 3âljJ ^ La j ôjLâ 

,^A jLû L_fl j^. ( 3 ç-L^)C. Aijudll 

Et saches que le Messager d’Allah m a dit : « Ma communauté se divisera 
en soixante-treize sectes, tous iront en enfer sauf un, et ce sera le 
groupe ». H lui fut demandé : « Qui sont-t-ils ô Messager d’Allah ? » Il 
m a dit : « Ce sur quoi je suis moi et mes compagnons aujourd’hui ». 50 
Ainsi était la religion jusqu’au califat de ‘Umar ibn al-Khattâb (radhiya 1- 
Lah ‘anhu), la communauté était unie, et de même à l’époque de ‘Uthmân 
(radhiya 1-Lah ‘anhu). Lorsqu’il fut tué, la divergence et les innovations 
apparurent. Les gens se divisèrent en groupes, se divisèrent en sectes. 
Parmi les gens, certaines personnes sont restées accrochées à la vérité 

50 Rapporté par at-Tirmidhî, al-Hâkim ainsi que par Ibn al-Jawzî dans « Talbis Iblîs ». 
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quand les choses ont changées, mais ils ont affirmés la vérité, l’ont 
appliquée et ont appelé les gens à elle. L’ordre religieux s’est maintenu 
jusqu’au califat [des quatre frères qui éprouvèrent l’imam Ahmad]. 
L’époque se renversa, les gens changèrent beaucoup, les innovations se 
banalisèrent, et de nombreux prêcheurs, appelant à des voies autres que le 
chemin de la vérité et de l’unité, se répandirent. L’adversité apparu dans 
toute chose à propos de laquelle ni le messager d’Allah m n’avait parlé, ni 
un parmi ses compagnons. Les gens appelèrent alors à la division, alors 
qu’ Allah avait interdit la division, les uns les autres se déclaraient 
mécréants. Chacun appelait à sa propre opinion, et à déclarer mécréant 
celui qui divergeait d’avec lui : s’égara alors les ignorants, les gens du 
commun et ceux qui n’avaient de science sur cela. Ils ont poussé les gens à 
être avides pour les choses de ce bas monde, et à avoir la crainte de la 
punition du bas monde, alors les gens les ont suivis par crainte pour leur 
religion, et par l’attachement au bas monde. La sunna et ses adeptes durent 
se cacher, et les innovations apparurent et se répandirent, rendant les gens 
mécréants alors que leurs cœurs l’étaient peut-être déjà sans même savoir, 
ils pratiquèrent le raisonnement par analogie. Ils considérèrent la capacité 
du Seigneur, de Ses versets, Ses jugements, Son ordre et Son interdiction 
avec leurs propres raisons et leurs points de vue. Tout ce qui concordait 
avec leurs raisons, ils l’acceptaient, et tout ce qui était en désaccord avec 
leurs raisons, ils le rejetaient. L’islam devint étranger, la sunna devint 
étrangère, et les gens de la sunna sont devenus étrangers au cœur même de 
leurs foyers. 

* ^951^’ «s 

.LaLjÜll J 4-X-lLa 4 jlÜa 1I (jl 

Et saches que le mariage temporaire avec une femme et le rendre permis 
est interdit jusqu’au Jour de résurrection. 
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Et reconnais le mérite des Banî Hâshim du fait de leur proximité avec le 
Messager d’Allah m, et reconnais le mérite des Quraysh, et des Arabes, et 
de toute leur ascendance, et reconnais leur position et leurs droits dans 
l’islam. Et de même pour l’esclave de leur peuple. Et reconnais aux autres 
personnes le droit de chacun dans l’islam. Et reconnais le mérite des 
médinois et la recommandation du messager d’Allah m les concernant. Et 
de même la famille du Prophète s. Il convient donc de ne pas les insulter, 
et reconnais leur mérite et leurs miracles, et de même pour leurs voisins 
parmi les gens de Médine. Donc reconnais leur mérite. 
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Banî Hâshim sont les descendants de Hâshim ibn ‘Abd Manaf, de la tribu des Quraychites. Ils 
ont longtemps été les gardiens de la ville sainte de la Mecque. 
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Et saches, et qu’Allah te couvre de miséricorde, que les savants n’ont 
cessé de réfuter les paroles des jahmites, jusqu’au temps du califat des 
Banî Abbâs ou l’on commença à trouver des gens sans science parler de 
sujets généraux, ils ont insultés les récits du Messager d’Allah g en se 
basant sur le raisonnement par analogie et l’opinion personnelle et ils ont 
déclarés mécréants ceux qui divergeaient d’avec eux. Se retrouvèrent 
concernés [par ce verdict de mécréance] l’ignorant, le faible d’esprit et 
celui qui n’a pas de science au point où ils sont tombés dans le fait de 
rendre mécréant sans même s’en rendre compte. La communauté s’est 
détruite, d’une certaine manière, et est devenue mécréante d’une certaine 
manière, et est devenue hérétique d’une certaine manière, et est devenue 
égarée d’une certaine manière, et s’est divisée et devenue innovatrice 
d’une certaine manière, excepté celui qui s’est attaché fermement aux 
paroles du Messager d’Allah g, et ce sur quoi il était, lui et ses 
Compagnons étaient, sans dépasser l’un d’entre eux, ou le devancer. Il se 
suffit à ce qui leur a suffit, il ne désire pas une voie ou une pensée autre 
que la leur, et il sait qu’ils étaient sur l’islam authentique, avec une foi 
authentique. Il les suit dans cette religion-là en étant apaisé, tout en 
sachant que la religion entière repose sur leur suivi 52 , le suivi des 
compagnons de Muhammad g. 




52 

L’auteur emploie le terme « at-Taqlîd » [le suivit aveugle] pour exprimer en réalité le suivi avec 
les preuves « al-Itiba‘ » et « al-Iqtidâ ». 
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Celui qui dit que le coran est crée est un jahmite. Celui qui garde le silence 
et ne se prononce ni pour l’un ni pour l’autre est un jahmite. Tel est la 
parole d’Ahmad Ibn Hanbal . 53 Le Messager d’Allah * a dit : « Celui 
parmi vous qui vivra longtemps verra de nombreuses divergences, 
alors méfiez-vous des nouveautés dans la religion, car elles sont toutes 
des égarements. De même accrochez-vous fermement à ma sunna, et à 
la sunna des califes bien guidés après moi. Mordez -y à pleines dents 
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Et saches que ce qui conduit les jahmites à leur perte est : qu’ils ont 
cherchés à méditer sur Allah et ont introduits comme paroles : « Pourquoi 
? Comment ? » Ils ont délaissés les récits, apposés le raisonnement par 
analogie et ont mesuré la religion avec leurs opinions personnelles. Ils ont 
ainsi apportés la mécréance et ils ont ainsi mécrus et rendus mécréants les 
autres et les choses se sont resserrées sur eux jusqu’à ce qu’ils arrivent à la 
négation totale des noms et attributs. 
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53 Rapporté dans « Massâ-il wa Rassâ’il » (1/232-241) de l'Imâm Ahmad. 
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Hadîth bon ( hasan ) et authentique ( sahîh ) : Rapporté par Ahmad, Abî Dâwoûd, at-Tirmidhî et 
Ibn Mâdja. 
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Et certains savants ont dit (et parmi eux l’imam Ahmad Ibn Hanbal) que 
tout jahmite est un mécréant n’appartenant pas aux gens de la qibla, et leur 
sang est licite, personne n’hérite d’eux et eux n’héritent de personne car ils 
ont dit : « Il n’y a pas de prière du vendredi, ni de prière en groupe, ni les 
prières des deux fêtes, ni d’aumône » et ils ont également dit : « Celui qui 
ne déclare pas le coran crée, devient mécréant ». Et ils ont permis de 
prendre les armes contre la communauté de Muhammad * et ils 
contredisent par cela ceux qui les ont précédés. Ils ont éprouvés les gens 
par une chose dont le prophète m n’a pas parlé, ni un parmi ses 
compagnons. Ils veulent par cela vider et détruire les mosquées et les lieux 
de rassemblements. Et ils ont affaiblis l’islam, annulés le combat, et ont 
agis dans le sectarisme. Ils ont divergé des récits et parlés sur la base de 
textes abrogés. Ils ont utilisés en tant que preuves des textes ambigus et 
ont fait douter les gens au sujet de leur religion. Ils ont controversés au 
sujet de leur Seigneur en disant : « Il n’y a pas de châtiment dans la tombe, 
ni de bassin, ni d’intercession, et ni le Paradis et le Feu n’ont été créés ». 
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Ils ont rejetés énormément de ce qu’a dit le messager d’Allah m. C’est tout 
cela qui a permis à ceux qui les ont considérés mécréants de les déclarer 
ainsi et de rendre licite leur sang, car quiconque rejette un verset du Livre 
d’Allah a rejeté le Livre tout en entier, et quiconque rejette un récit du 
Messager d’Allah « a rejeté tous ses récits, et devient mécréant en Allah le 
Tout Puissant. Leur période fut longue, et ils s’appuyèrent pour cela sur 
l’aide des dirigeants, et quant à ceux qui s’opposaient à eux, ils connurent 
le fouet et l’épée. L’apprentissage de la sunna disparut et devint douteux, il 
fut enseveli afin qu’ils apportent au grand jour leur innovations et leurs 
paroles à ce propos, et de par leur nombre, ils occupèrent de nombreuses 
assises, et leur opinion se répandit, ils écrivirent des livres, les répandirent 
auprès des gens, et appelèrent les gens à les considérer comme leurs 
meneurs. Ce fut une grande épreuve, dont personne n’en fut protégé que 
celui qu’Allah a voulu sauver. Et le minimum qui pouvait atteindre une 
personne s’asseyant avec eux, était de repartir avec des doutes dans sa 
religion, ou le fait de les suivre ou encore de considérer leur avis comme 
étant la vérité. Ou alors ne sachant plus qui est sur la vérité et qui est dans 
l’erreur. Cette personne devint alors une personne dans le doute. Les gens 
tombèrent dans cette perdition jusqu’à l’époque de Ja’far qui était appelé « 
al-Mutawakkil ». 53 Par lui, Allah mis fin a toutes ces innovations, et par 
lui, Allah fit apparaître la vérité et les gens de la sunna, leur parole se 
renforça malgré leur faible nombre face aux gens de l’innovation et ce 
jusqu’à ce jour. Quant à leurs principes d’égarement, il resta des gens 
parmi eux qui les pratiquaient, en appelant à cela, sans personne pour leur 
interdire, ni qu’aucun ne s’éloigne de l’ensemble de ce qu’ils disent et 
font. 
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Al-Mutawakkil ‘ala Allâh : Il est Ja‘far Al-Mutawakkil ‘ala Allâh Ibn Mu‘tassim le deuxième 
Calife ‘Abbaside, il succéda à son frère le Calife al-Wathiq Billah en l’année 238 de l’hégire. 
Contrairement à son prédécesseurs, il travailla pour le succès de la Sunna en respectant et honorant 
grandement les savants du Hadith, il mit fin a la Fitna des Mu‘tazilites et leur croyance du Coran 
créé. Il mourut en 247 de l’hégire (rahimahullâh). Voir « Siyar A'iâm an-Nouboula » (12/30). 
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Et saches que l’hérésie ne vient pas, si ce n’est à travers les gens stupides 
et encanaillés suiveurs de rumeurs en toutes sortes, se courbant au souffle 
du vent. Celui qui agit de la sorte n’a aucune religion. Allah a dit : « Ils ne 

divergèrent qu’après que la science leur fut venue par agressivité 
entre eux » (Sourate Jathiya (45) : Verset 17) 

Les voilà les savants du mal, les compagnons de la convoitise et des 
innovations. 


Et saches qu’il ne cessera d’y avoir un groupe de gens attachés à la vérité 
et à la Sunna, Allah les guide, et par eux, Il en guide d’autres. La sunna 
revit par eux. Ils sont ceux qu’Allah a caractérisés comme étant peu 
nombreux lors des divergences, lorsqu’il dit : « Mais, ce sont ceux-là 
mêmes à qui il avait été apporté, qui se mirent à en disputer, après 
que les preuves leur furent venues, par esprit de rivalité » (Sourate al- 
Baqara (2) : Verset 213) 

Puis II les excepta en disant : « Puis Allah de par Sa grâce, guida ceux 
qui crurent vers cette vérité sur laquelle les autres disputaient. Et 
Allah guide qui II veut vers le droit chemin » (Sourate al-Baqara (2) : 
Verset 213) 
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Et le Prophète » a dit : « Il ne cessera d’exister dans ma communauté 
un groupe apparent sur la vérité, ils ne seront pas touchés par le mal 
de ceux qui les abandonnent, et ce jusqu’à ce que vienne l’ordre 
d’Allah et ils seront apparents » 56 . 
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Et saches, qu’Allah te couvre de Sa miséricorde, que la science n’est pas 
uniquement l’abondance de connaissances et de livres, mais que le savant 
est uniquement celui qui suit et s’attache à la science et aux Sunnans, 
même s’il a peu de science et de livres. Et celui qui contredit le coran et la 
sunna est une personne de l’innovation, même s’il a une certaine science et 
de nombreux livres. 
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Et saches, qu’Allah te couvre de Sa miséricorde, que celui parle au sujet de 
la religion d’Allah avec ses opinions, ses pensées et ses interprétations, 
sans avoir de preuve de la sunna et des savants, celui-là a certes dit sur 
Allah ce qu’il ne connaît pas, et celui qui parle sur Allah alors qu’il ne sait 
pas fait partie des gens qui parlent sur la religion sans preuve. 


56 Rapporté par l’Imâm Mouslim. 
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Et la vérité est ce qui vient d’Allah, et la Sounna : la sunna du messager 
d’Allah * et le groupe : Ce sur quoi se sont réunis les compagnons du 
Messager d’Allah * lors du califat de Abû Bakr, de ‘Umâr et de ‘Uthmân 
(radiya 1-Lahu ‘anhum). 
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Celui qui se suffit de la sunna du Messager d’Allah m et de ce sur quoi 
étaient les compagnons et le groupe, il s’est séparé de tous les gens de 
l’innovation, il a mis à l’abri son corps et sauvé sa religion si Allah le veut, 
car le Prophète « a dit : « Ma communauté se divisera » et le prophète m 
nous a expliqué celui qui sera sauvé lorsqu’il a dit : « Celui qui se tient à 
ce sur quoi je suis moi et mes compagnons en ce jour » 57 . Voilà donc 
l’éclaircissement et la mise en évidence de cela, la chose claire, la torche 


57 Hadîth bon ( hassan ) : Rapporté par at-Tirmidhi. 
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éclairante, et le Prophète m aurait dit 58 : « Prenez garde aux excès et aux 
exagérations, et accrochez-vous à votre religion originelle ». 
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Et saches que la religion originelle est ce qui a commencé à la mort du 
Prophète s§ jusqu’à l’assassinat de ‘Uthmân (radhiya 1-Lahu ‘anhu) car son 
assassinat constitua la première division et la première divergence. La 
communauté rentra en conflit, se divisa et chacun suivit ses envies et ses 
passions, et le penchant vers ce bas monde, mais personne n’a la 
permission d’effectuer un acte parmi une innovation qu’il a apporté, c'est- 
à-dire tout ce sur quoi n’étaient pas les compagnons du Prophète * , ou 
qu’il y aie un homme qui prêche à une chose que les gens de l’innovation 
ont apporté avant lui, et celui-là devient comme celui qui l’a innové en 
premier, et celui qui prétend à cette chose ou en parle (y appelle) a 
contredit la sunna et a divergé de la vérité et du groupe, il a autorisé 
l’innovation et il est pire pour cette communauté qu’Iblis lui-même. 
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C’est la parole du compagnon Ibn Mas‘ud - elle est authentique ( sahih ) : Rapporté par ‘Abd 
ar-Razaq dans son Mousnad, ad-Darimi, Ibn Nasr al-Marwazi, at-Tabarani et d’autres. 
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Et celui qui connaît ce que les gens de T innovation ont délaissés comme 
sunna, et ce dans quoi ils ont été la cause de divergences, puis s’y 
accroche, il est un adepte de la sunna et un adepte du groupe sauvé. Il 
mérite d’être suivi, d’être aidé et préservé et il fait partie de ceux dont le 
Prophète * a incité (à suivre). 
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Et saches que les fondements de l’innovation ont quatre portes : et de ces 
quatre portes découlent soixante-douze fenêtres et chacun d’elles mène à 
une innovation et chacune d’elle se divise ensuite jusqu’à devenir deux 
mille huit cents égarements, et tous mènent en enfer sauf un seul chemin : 
c’est celui qui croit en ce que renferme ce livre [charh as-sunna], et y 
croit fermement sans hésitation ni doute, lui est un adepte de la sunna et il 
sera sauvé si Allah le veut. 
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Et saches que si les gens s’abstiennent d’apporter des choses nouvelles en 
religion, ne rentrent pas dans les innovations, et n’apportent pas de paroles 
au sujet desquelles aucune trace remontant au Prophète » n’existe, ni à ses 
compagnons, alors ce n’est pas une innovation. 
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Et saches qu’il n’y a aucune chose s’interposant entre une personne et sa 
foi, pouvant le mener à la mécréance, si ce n’est qu’il rejette une chose 
parmi ce qu’Allah a révélé, ou qu’il ajoute quelque chose aux paroles 
d’Allah, ou qu’il en diminue quelque chose, ou qu’il blâme une chose au 
sujet de laquelle Allah s’est prononcé, ou une chose dont le Prophète * a 
parlé. Alors crains Allah, et qu’il te couvre de Sa miséricorde, surveilles 
ton âme, et prends garde à l’exagération dans la religion car elle ne fait 
aucunement partie du cheminement vers la vérité. 
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Et l’ensemble des points que j’ai décris dans ce livre provient d’Allah, et 
de Son Messager *, de ses compagnons et des successeurs, et de la 
troisième génération, et ce jusqu’à la quatrième. Crains donc Allah, ô 
serviteur d’Allah ! Véracifies, soumets toi, et agrées tout ce qui provient 
de ce livre, et ne caches pas ce livre ne serait-ce à un parmi les musulmans, 
il se peut qu’Allah fasse revenir un hésitant de son hésitation ou un 
innovateur de son innovation, ou un égaré de son égarement, et qu’il en 
soit sauvé, donc crains Allah, et accroches-toi aux premiers ordres, qui 
sont ce que j’ai décrit pour toi dans ce livre, et qu’Allah fasse miséricorde 
à un serviteur, et à ses parents pour avoir lu ce livre, agit en conséquence, 
appelé les gens à cela, le prit comme argument, car il [ce livre] contient la 
religion d’Allah et la religion du Messager d’Allah m. Et celui qui rend 
autorisé une seule chose, et par là contredit ce que contient ce livre, alors 
c’est comme s’il avait rejeté toute la religion d’Allah, et c’est comme si un 
serviteur avait la foi ferme en l’ensemble des paroles d’Allah et qu’il doute 
sur une seule lettre, celui-là a rejeté l’ensemble des paroles d’Allah et 
devient mécréant par cela. Et l’attestation de foi ne sera pas acceptée de 
lui, sauf s’il a une intention sincère et est pur dans sa certitude. De même, 
Allah n’accepte pas une partie de la sunna si une autre partie est rejetée, et 
celui qui rejette une chose de la sunna a rejeté toute la sunna. Accroches- 
toi à tout accepter, et délaisses les controverses et les débats car cela ne fait 
pas partie de la religion d’Allah, surtout en ton époque, car c’est une 
époque de mal, donc crains Allah. 

> $11311* < 
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Si les épreuves arrivent, restes dans ta maison, et fuis ce qui est proche de 
toute épreuve et méfies-toi du sectarisme, et tout ce qui amène aux 
combats entre musulmans dans ce bas monde est une épreuve, donc crains 
Allah, TUnique sans associé, ne sort pas vers elles et ne combats pas pour 
elles, ne suis pas ta passion, ne prends pas parti, ne penches pas vers l’un 
ou l’autre et n’agrées aucune chose de ces épreuves, car il a été dit : « 
Celui qui aime les œuvres d’un peuple, bon ou mauvais, devient 
comme celui parmi eux qui œuvre ». Qu’Allah nous préserve, et vous de 
même de cette maladie, et qu’il nous éloigne, et vous de même, de ces 
péchés. 

> *1114!* < 
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Et abstiens toi de regarder les étoiles, sauf pour ce qui va t’aider à 
déterminer les horaires des prières, et détournes -toi de ce qui est en dehors 
de cela, car cela peut t’emmener vers l’hérésie. 

> *^1151^ «s 
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Et méfies-toi de t’intéresser à la philosophie, ou encore de t’asseoir avec 
ses adeptes. 

> tLl6^ < 
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Et accroches-toi aux textes et à ses adeptes, et poses leurs tes questions, et 
assieds-toi avec eux, et prends d’eux la science. 
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Et saches qu’Allah n’est pas adoré par une chose mieux que la peur 
d’Allah, et par la crainte, la tristesse, la tendresse et la pudeur éprouvées 
pour Allah. 

9* < 
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Et prends garde à ne pas t’asseoir avec celui qui appelle à l’affinité et à 
l’amour, qui s’isole avec les femmes, et qui s’entête dans sa voie, car 
toutes ces choses-là font partie de l’égarement. 

Ù* L>aj L5^1 ^ (JjlâJl IcO ^IsUj *Üll J *Üll ^\a^j ^icdj 
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Et saches qu’Allah a appelé l’ensemble des créatures à L’adorer, et a 
comblé de bien après cela, tous ceux qu’il a voulus, en leur accordant 
l’islam, et que cela est un bienfait énorme de Sa part. 
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Et abstiens-toi de parler de ce qu’il y a eu entre ‘Alî, et Mu’âwiyya, et 
‘Âisha, et Talha, et az-Zubayr (qu’Allah fasse miséricorde à eux tous) et 
ceux qui étaient avec eux. Confies cette affaire-là à Allah car le Prophète * 
a dit : « Prenez garde en mentionnant mes compagnons, mes proches 
parents et les proches parents de mes épouses » 59 , et sa parole » : « 
Certes Allah a regardé les gens (ayant accomplis la bataille) de Badr 
et a dit : Faites ce que vous voulez, Je vous ai certes pardonné » 60 . 


Et saches, qu’Allah te fasse miséricorde, que l’argent d’un musulman n’est 
pas licite a prendre, sauf s’il le donne de bon cœur, et s’il se trouve auprès 
d’une personne de l’argent illicite, alors ceci est une injustice mais il n’est 
pas permis à quelqu’un de prendre une chose lui appartenant, sans sa 
permission, car peut-être il va se repentir, mais comment pourrait-il rendre 
ce que toi tu lui as pris comme illicite ? 


59 

Le Hadîth est introuvable en ces termes, mais il existe des hadiths se rapprochant de celui-ci 
dans « Kanz al- ‘Ummal » (1 1/529, 531, 532, 541) de ‘Ali Ibn ‘al-Malik al-Hindi. 

60 Rapporté par al-Boukhari et Mouslim d’après ‘Ali Ibn Abi Talib (radhiya 1-Lahu ‘anhu). 
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Et les gains sont ce dont il t’est évident qu’ils sont purs et ceci est général, 
sauf ce sur quoi le doute apparaît. Si quelque chose est douteux ou, il 
prendra selon le besoin de la personne, et il ne dira pas : « Je ne veux pas 
travailler, et je préfère prendre ce que les gens me donne ». Les 
compagnons n’ont pas agi ainsi, ni les savants, jusqu’à notre époque-ci. Et 
‘Umar ibn al-Khattâb (radhiya 1-Lahu ‘anhu) a dit : « Un profit financier 
gagné par le moyen d’un métier ingrat est meilleur que de tendre la 
main aux gens et mendier » 61 . 

s» ^123^ 
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Et les cinq prières sont permises derrière tout imam, sauf s’il est un 
jahmite, un négateur des attributs d’Allah, alors si tu as prié derrière lui, 
refais ta prière. Si ton imam est le gouverneur, ou n’importe quel partisan 
de la sunna, alors prie derrière lui et ne refais pas ta prière. 


61 Rapporté par Waki‘ Ibn Jarrah comme dans «Kanz al-‘Ummal » (4/122) de ‘Ali Ibn ‘Abd al- 
Malik al-Hindi et Ibn al-Jawzi dans « Manaqib ‘Omar » (2/412). 
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Et la foi au fait que Abû Bakr et ‘Umar (radhiya 1-Lahu ‘anhuma) sont 
dans la chambre de ‘Aisha (radhiya 1-Lahu ‘anha), avec le Messager m et 
ils sont certes enterrés là-bas avec lui, donc lorsque tu viens visiter sa 
tombe, salues-les après avoir salué le Messager m, et ceci est 
obligatoire. 

1» #L2 5 < 
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Et ordonner le convenable et interdire le blâmable est obligatoire, sauf si tu 
crains son épée ou ses coups. 

» #L2Ô£ < 
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Et le salut sur tous les serviteurs d’Allah. 



^ja -I^oiaU ^3 ÂüLa^JIj û^lj^a dyûj 
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Al jào ülâ 
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Et quiconque délaisse la prière en groupe et la prière du vendredi à la 
mosquée est un innovateur. Et l’excuse : c’est la maladie qui ne lui permet 
pas de sortir vers la mosquée, ou la peur d’un gouverneur injuste, et en 
dehors de cela il n’y a pas d’excuse. 




*1128^* 
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Et celui qui prie derrière un imam et ne se conforme pas à lui, alors il n’y a 
pas de prière pour lui. 




tL 29 & 


Et ordonner le bien et interdire le mal se fait avec la main, la langue et le 
cœur, sans épée. 


D8* 


*üi 3 o& 


^ja i^ja jjIuiaII J 


Et le musulman qui est caché est celui dont aucun soupçon n’apparaît sur 
lui. 


îp - 
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Et toute science que prétend détenir le serviteur, concernant les choses 
cachées et dont aucune trace ne se trouve dans le coran et la sunna, ceci est 
une innovation et un égarement. Personne ne doit appliquer cette 
prétendue science, ni y prêcher les gens. 

> -H132& < 
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Et n’importe quelle femme qui a promis son corps à un homme ne lui sera 
pas permise, et ils seront châtiés s’il se produit quelque chose entre eux, 
sauf avec un tuteur, deux témoins, et une dot (un mariage valide). 

> *tL33£* «8 
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Et si tu vois un homme insulter un des compagnons du Prophète m, saches 
qu’il est un adepte de la passion, et un adepte des mauvaises paroles, en 
fonction de la parole du Prophète m : « Lorsque mes compagnons sont 
évoqués abstenez-vous » 62 . Car il a certes su ce qui allait se produire 
comme choses graves après sa mort *. Donc ne dites sur eux que du bien, 
et il a dit « : « Laissez mes compagnons » 63 « et ne dites sur eux que du 


62 Hadîth bon ( hassan ) comme précédemment évoquer. 

63 Hadîth rapporté par al-Bazzar dans « Kachf al-Astar » (290/3) avec chaîne de transmission 
authentique ( isnadin sahih ). 
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bien » 64 . Et ne mentionne rien d’une erreur qu’il aurait plu commettre, ni 
les conflits les ayant opposés, ni d’une science leur ayant échappé, et 
n’écoutes pas la parole de celui qui parle de tout cela, car ton cœur en 
garderait une trace si tu l’entendais. 
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Et si tu entends un homme insulter les textes, ou les rejeter, ou qu’il 
préfère autre chose aux textes religieux, remets son islam en question, et 
ne doutes pas sur le fait qu’il est un adepte de la passion et un innovateur. 




*tL35& 


•«s 


je. <ül! V (jUaLuJl (jl 

L^*\ ^ \ L^\cl ^ 1*^ \ ^ A v nQ \ ^ ^ \cL \ ^ n ^ Aül ^ ^ \ w jt i , q \ ^ ^ \cl 1 ^ l 

J^j ^ ^ ^ -N.11 j * * 4_x_a^JI j ÀüLa^JI àîll ç-Ijuj ù] ^ Ajuû 

^célÜlj céllâ 4_i3 jLoiâ Clllc.lin]l jya ç.^juj 

Et saches que l’oppression du dirigeant ne doit pas empêcher 
l’accomplissement des obligations d’Allah, celles qui ont été rendues 
obligatoires par la bouche de Son Messager 3§t. Son injustice est contre lui, 
et ton engagement et ta piété sont au complet pour lui si Allah le veut, 
c’est-à-dire la prière en groupe et la prière du vendredi avec lui, et le 
combat dans le sentier d’Allah, et toute chose parmi les obligations. 
Associes-toi à eux dans ce bien et tu auras [la récompense de] ton 
intention. 


D’après par Khaythama Ibn Soulayman dans « Fada’il as-Sahaba » (p.70) de l’Imâm Ibn Hajar 
avec une chaîne de transmission faible ( isnadouhou dha‘if). 
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Et saches que si tu vois un homme invoquer contre le dirigeant, saches 
qu’il est un adepte de la passion, et s’il invoque en faveur du gouverneur 
pour qu’il se réforme, alors c’est un adepte de la sunna si Allah le veut, en 
raison de la parole de Fudayl ibn ‘Iyâdh 65 : « Si j’avais une invocation 
exaucée, je ne la ferais qu’en faveur du dirigeant ». Il lui a été dit : « O 
Abû 4 Alî ! Expliques-nous cela ». Il répondit : « Si je la fais pour moi- 
même elle n’aura pas un grand impact, mais si je la fais pour le 
gouverneur, elle apportera une grande réforme. Par cette invocation, 
la réforme et l’amélioration touchera les serviteurs et les différentes 
régions » 66 . C’est pour cela qu’il nous a été ordonné d’invoquer en leur 
faveur, et il ne nous a pas été ordonné d’invoquer contre eux, même s’ils 
transgressent et sont injustes, car leur injustice reviendra sur eux, alors que 
leur bienfaisance les touche eux et tous les musulmans. 


‘Ali ibn Fudhayl ibn ‘Iyad ibn Mas‘ud ibn Bichr at-Tamimi : Il est l’Imam, le vertueux ( al - 
fudhayl), le modèle, le Chaykh de l’Islam. Né à Samarqand, il a grandi à ‘Abyourid. Il était un 
brigand qui barrait le chemin aux gens qui voyageaient et finit par se repentir et se consacré a la 
science et l’adoration au point ou les récits sur son ascétisme ( zuhd ), sa piété et sa crainte 
révérencielle ( taqwa ) sont devenu tellement nombreux, que peu sont les livres pour adoucir le cœur, 
et le remplir de crainte ( raqa’iq ) qui ne l’évoque pas. Il a beaucoup voyagé pour rechercher la 
science, parmi ses maîtres citons : al-A‘mach, al-Layth, Ja‘far as-Sidiq et d’autres. Parmi ceux qui 
ont rapporté de lui, il y a ach-Chafi‘i, Ibn al-Mubarak, Bichr al-Hafi, as-Sirri as-Siqti et beaucoup 
d’autres. Il est mort en 187 de l’hégire à la Mecque (rahimahullah). 


Rapporté par Abu Na‘im dans « al-Hilaya » (8/91) avec une chaîne de transmission authentique 
( isnad sahih ). 
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Et ne fait mention d’aucune parmi les mères des croyants (radhiya 1-Lahu 
‘anhunna) si ce n’est dans le bien. 
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Et si tu vois un homme s’attacher et appliquer les obligations religieuses 
en groupe, avec le dirigeant ou autre que lui, alors saches que c’est un 
adepte de la sunna si Allah le veut, et si tu vois un homme délaisser les 
obligations religieuses en groupe, même s’il est proche du dirigeant, alors 
saches qu’il est un adepte de la passion. 

9* «Il39& < 

célLa. La J 4ii 4_}ic. J <■" La j 

Et le licite est ce que tu attestes comme tel, et tu jures de cela, et il en va de 
même pour l’illicite, et ce qui ne t’apaises pas dans ta poitrine est une 
chose ambiguë. 
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Et la personne cachée est celle qui se trouve à l’abri des regards, et 
l’homme dévoilé est celui dont le secret devient apparent. 
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Et si tu entends quelqu’un dire : « untel est un opposant » alors saches que 
celui qui a dit cela est un rafidhite 67 , et si tu entends quelqu’un dire : « 


Les « Rawafids » ou « réfutateurs » appelés par la masse « Chiites », c’est une des sectes les 
plus dangereuses, apparue après la mort du Prophète %, à leur tête un homme du nom de ‘ AbdAllah 
ibn Saba’, qui fut juif, puis chrétien puis prétendit mensongèrement se convertir à l’islam. Ils furent 
qualifiés de râfida pour avoir rejeté la plupart des compagnons (le verbe rafada signifie refuser, 
rejeter), ainsi que l’Im â mat d'Abou Bakr et 'Omar - qu’Allah les agrée. On dit aussi qu'ils furent 
quabfiés de rawâfid pour avoir rejeté Zayd Ibn 'Ab (Zayn Al-'Abidîn Ibn Al-Husayn) pour avoir 
pris pour alliés Abou Bakr et 'Omar - que Dieu les agrée - dont il a reconnu l'Imamat. Zayd dit : 
« Ils m'ont rejeté (rafadoûnî) », ils furent alors appelés râfida. Parmi leur croyance : 

• Le coran est falsifié et incomplet. 

• Ils rendent mécréant la majorité des compagnons tel que : Abou Bakr, ‘Omar, ‘Outhman, 
Mou’awiya etc. 

• Ils rendent mécréant les mères des croyants tel que ‘A’icha et la calomnie, ainsi que Hafsa. 

• Ils adorent les ahlu al bayt en poussant l’exagération au polythéisme, les invoquent, 
prétendent que Ali par exemple connait l’invisible ou encore que c’est lui qui décide de 
faire entrer les créatures au Paradis ou en Enfer. 

• La shari'a (la législation) et la « haqiqa » (la vérité), pour eux la loi n'est opposable qu'aux 
musulmans et que la « haqiqa » n'est connu que par leur imam et les ahl al bayt car c'est une 
science provenant d'Allah. 

Ibn Taymiyya a dit : « Il est ainsi clair qu'ils sont pires que les égarés, plus dignes d'être 
combattus que les Khawarij et c'est pourquoi l'ont dit généralement que les Rafidha sont les 
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untel fait ressembler (Allah à sa créature), et il parle en affirmant cela », 
alors saches qu’il est un jahmite, et si tu entends un homme dire : « Parles- 
moi de l’unicité, et expliques-moi l’unicité », alors saches qu’il est un 
kharijite et un mutazilite. Ou qu’il dit : « Untel est forcé dans ses actes » 
ou qu’il nie la volonté des créatures à agir d’elles-mêmes, alors saches 
qu’il est un qadarite. Et tous ces noms sont innovés, ils viennent des gens 
de l’innovation. 
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Et ‘AbdAllah ibn al-Mubârak 68 (rahimahullah) a dit : « Ne prenez rien 
des gens de Koufa concernant votre religion, ayant rapport avec les 

chiites, ce qu’expriment les gens du peuple en affirmant que le contraire de Sunnite est chiite, 
car ils sont plus clairement hostiles à la Sounnah du Prophète Salla Allahu ’alayhi wa sallam 
et à la Shari’a que les autres sectes égarés. » (Majmû‘ al-Fatawa, chap.28, p.482) 

68 ‘AbdAllah Ibn al-Mubarak : Il est le grand savant de l’Islam, l’ascète, traditionniste, juriste, 
poète, philologue, exégète. Né en 118 de l’hégire, il avait eu pour maître : Sufiyan ath-Thawri, 
l’Imam Malik de qui il apprit « al-Muwatta ». Il passa sa vie entre la quête de la science et le Jihad. 
Il est l’auteur de nombreux ouvrages, il fut un rapporteur du Hadith fiable ( thiqa ). 

On rapporte que ’Obda Ibn Soulaymân a dit : 
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« Nous étions avec 'AbdAllah Ibn al-Mubârak dans un escadron dans le pays des romains, 
lorsque l'ennemi nous surprit. Une fois les deux armées face à face, un soldat ennemi sortit 
des rangs et demanda à combattre en duel. Un homme sortit alors de nos rangs et le combattit 
jusqu'à ce qu'il le transperça de son épée et le tua. Un autre soldat ennemi sortit et notre 
homme le tua. Un troisième en sortit et notre homme le tua. Puis il demanda au camp ennemi 
de combattre en duel.Un homme sortit alors de leurs rangs et notre homme le combattit 
jusqu'à ce qu'il le tua à son tour. Ues gens entourèrent alors cet homme mais il avait le visage 
masqué par sa manche. Je me suis approché de lui et j'ai pris sa manche de ma main en 
découvrant son visage. J'ai vu alors qu'il s'agissait de ‘AbdAllah Ibn al-Mubârak II m'a dit : « 
Toi aussi Ô Abu ‘Amr tu es de ceux qui nous dénoncent ? ». Récit mentionné par Ibn Rajab dans 
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gens de la maison (ahl al-baït), et rien des gens du Châm concernant le 
fait de prendre les armes, et rien des gens de Bassorah concernant le 
destin, et rien des gens de Khurâsân concernant le rejet de la volonté 
humaine, et rien des gens de la Mecque concernant les échanges 
commerciaux, et rien des gens de Médine dans concernant la musique, 
ne prenez rien d’eux dans ces choses-là. » 69 . 
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Et si tu vois un homme aimer [les Compagnons, tel que : ] Abû Hurayra, et 
Anas ibn Mâlik, et Usayda ibn al-Khudhayr, alors saches que c’est un 
adepte de la sunna si Allah le veut, et si tu vois un homme aimer [les pieux 
prédécesseurs, tel que :] Ayyûb (mort en 13 lh), et Ibn ‘Awn (mort en 
150h) et Yûnus ibn ‘Ubayd (mort en 1 3 9h) , et ‘Abdullah ibn Idrîs al- 
Awdiy (mort en 192h), et ash-Sha’biy (mort enlOOh environ), et Mâlik ibn 
Mighwâl (mort en 159h), et Yazîd ibn Zuray’in (mort en 182h), et Mu’âz 


« Jâmi‘ al- ’Uloûm wa al- Hikam », Ibn al-Jawzi dans « Sifat Safwa », Adh-Dhahabi dans « Siyar 
A ‘lâm an-Nuboulâ », rapporté d'après Abu Hâtim Ar-Râzî. 

Ce récit témoigne de la grande piété de l’Imam ‘AbdAllah Ibn al-Mubârak qui veillait en effet à ce 
que personne ne le reconnaisse pour préserver son intention. Même au moment de mourir son 
unique soucis fut de préserver cet ultime œuvre afin qu’elle soit consacré entièrement à Allah le 
Très-Haut. Voila comment était nos pieux prédécesseurs. Il mourut comme en témoigne le récit en 
martyr in cha Allah durant le Jihad, à Hira en Irak en 181 de l’hégire (rahimahullah). 

69 Cette parole est introuvable en ces termes, mais il existe des Athar qui ressemble à cette parole 
rapporté par : Ma‘mar ibn Rachid, Muhammad ibn Yahiya, al-Qattan et Ibrahim ibn Abi ‘Abla tel 
que rapporté dans « Massa’ il al-Imam Ahmad » de ‘AbdAllah Ibn Hanbal (1632) et « al-Amru bil 
Ma‘ruf wa Nahiy ‘anil Munkar » d’al-Khallal (p. 87-88), « as-Siyar » de adh-Dhahabi 
(324/6,391). 
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ibn Mu’âz (mort en 196h), et Wahb ibn Jarîr (mort en 206h), et Hammâd 
ibn Salama (mort en 167h), et Mâlik ibn Anas et al-Awzâ’î (mort en 
157h), et Zâida ibn Qudâma (mort en 160h) alors saches qu’il est un 
adepte de la sunna, et si tu vois un homme aimer Ahmad ibn Hanbal, et al- 
Hajjâj ibn al-Minhâl (mort en 116 ou 117h), et Ahmad ibn Nasr (mort en 
131h), et il les mentionne en bien, prends de leurs paroles, alors saches 
qu’il est un adepte de la sunna. 
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Et si tu vois un homme s’asseoir avec les adeptes de la passion, prends 
garde à lui, et enseignes-lui [qui ils sont], et s’il s’assoit avec eux [après 
tes conseils] protèges-toi de lui car il est un adepte de la passion 
également. 
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Et si tu entends un homme et tu lui apportes quelques textes [du Prophète m 
] et lui ne veut que le coran, alors n’ai aucun doute sur le fait que cet 
homme renferme en lui de l’hérésie. Lèves-toi alors et éloignes-toi de lui. 
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Et saches que toutes les passions sont destructrices et emmènent les gens 
vers les divisions et les pires gens et les plus mécréants sont les rafidhites, 
les mutazilites, et les jahmites car ils entraînent les gens vers la négation 
des attributs d’Allah et vers l’hérésie. 
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Et saches que celui qui s’en prend à un parmi les compagnons de 
Muhammad s, saches qu’il n’en voulait réellement qu’au Prophète * et 
qu’il lui a causé un grand tort, alors qu’il m est dans sa tombe. 
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Et s’il t’apparaît chez une personne un signe d’innovation, prends garde à 
lui, car ceux qui cachent leurs innovations sont plus nombreux que ceux 
qui les montrent. 
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Et si tu vois un homme sur une mauvaise voie et un mauvais 
cheminement, qu’il est pervers et débauché, auteur de péchés et injuste, 
mais que malgré cela il fait partie des gens de la sunna, alors prends -le 
comme compagnon et assieds-toi avec lui, car ses péchés ne te causeront 
pas de tort. ] Et si tu vois un homme motivé dans l’adoration, abstinent, et 
fervent dans l’adoration, mais il est un adepte de la passion, ne t’assois pas 
avec lui, n’écoutes pas ses paroles, ne marches pas avec lui dans la rue, car 
je suis certain que tu vas changer de chemin et tu périras alors avec lui. 
Yûnus ibn ‘Ubayd 70 a vu son fils, alors qu’il sortait de chez une personne 
de la passion, et il lui a dit : « Ô mon fils, d’où viens-tu ? » Il dit : « Je 
viens de chez ‘Amr Ibn ‘Ubayd ». Il dit : « Ô mon fils, que je voie 
sortir de la maison de Khuntha (Hîtiy) est préférable pour moi que de 
te voir sortir de la maison d’untel et d’untel. Et que tu rencontres 
Allah en étant fornicateur pervers, voleur et traître, m’est préférable 
à ce que tu Le rencontres avec dans ta bouche les paroles des gens de 
la passion » 71 . N’as-tu pas vu comme Yûnus ibn ‘Ubayd a su que [les 
péchés de] al-Khuntha n’allaient pas égarer son fils de la droiture dans sa 
religion, alors l’adepte de la passion allait l’égarer jusqu’à l’emmener à la 
mécréance. 
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70 Abû ‘AbdAIlah Yûnus ibn ‘Ubayd ibn Dînâr al-‘Ubaydâ : il faisait partie des illustres Imams 
parmi les jeunes Tâbi‘în. C’était un grand savant, ascète rapporteur du Hadîth. Il était digne de 
confiance ( thiqa ) comme le déclare ‘Ali al-Madânî, Ibn Sa‘îd, Imâm Ahmad, Ibn Ma‘în et d’autres. 
Il mourut en 124 de l’hégire (rahimahullah). 

71 Rapporté par Abu Na‘im dans « al-Hilaya » (3/20-21), al-Khatib al-Baghdadi dans « Tarikh 
Baghdad >>(12/172-173), Ibn Batta dans « al-Ibana al-Kubra » (464) avec une chaine de 
transmission authentique ( isnad sahih ). 
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Et prends garde et de nouveau prends garde aux gens de ton époque 
particulièrement, et observes bien avec qui tu t’assois, à qui tu tends 
l’oreille, et à qui tu tiens compagnie, car l’humanité entière est proche de 
l’apostat, sauf celui qu’Allah a préservé de cela. 
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Et si tu vois un homme mentionner en bien Ibn Abû Duâd 72 , et Bishr al- 
Marissiy 73 , et Thumâma 74 , ou encore Abû Hudhayl 73 , et Hishâm al-Fûtiy 76 , 


72 

Ahmad ibn Abi Duwad al-‘Iyyadi al-Hanafî : Il était juge (qadï) sous le califat d’al-Mu‘tassim 
de l’an 218 à 227. Il proclama le dogme du Coran créé ( makhluq ) et organisa une sorte 
d'inquisition ( al-Mihna ), dont le rôle était d'exiger la prestation de serment des cadis et des grands 
Imam de son époque à ce dogme, et de déposer ceux qui s'y refusaient. Il vécut à l’époque du grand 
Imam Ahmad qui fut l’un des piliers à s’être érigé contre lui. Malgré les humiliations, peine 
d’emprisonnement et diverses tortures qu’il subit, l’Imam Ahmad resta ferme par la grâce d’Allah 
le Très-Haut sur la vérité. Avec l’avènement du califat d’al-Moutawakkil prit fin cette « Fitna » et 
Ibn Abi Duwad tombé en disgrâce en l’an 237 de l’hégire malgré lui et fini par mourir avilit et 
oublié de tous en 240 de l’hégire. 

73 

Abu ‘Abdar-Rahman Bishr ibn Ghiyâth al-Marisy : né aux environs de 138 de l’hégire son 
père était juif et il se converti, puis fut au service de la famille de Zayd ibn al-Khattâb le frère de 
‘Omar (radhiya 1-Lahu ‘anhuma). Il commença sa vie comme jurisconsulte, en prenant la science de 
Abu Yûsuf al-Qadî, et il rapportait le hadith de Hammad ibn Salama et de Soufiyan ibn ‘Ouyayna, 
mais par la suite il fut influencé par la pensée des Mu‘tazilites et devint l'un d'eux. Il mourut en 218 
de l’hégire alors qu'il avait environ 80 ans. 

74 

Thumâma Ibn al-Achras al-Namîrî al-Basrî : Il faisait partie des têtes des Mu‘tazilites qui 
déclaré que le Coran été crée (makhluq). Il vécut à l’époque des califes Harun ar-Rachid et al- 
Ma’mun. 

75 

Abu Hudhayl : né en 135 de l’hégire, il était une grande référence chez les Mu‘tazilites, de 
grands savants de cette secte prirent de lui tel que Ibrahim ibn Sayyar le poète et autres que lui. Il 
mourut en 235 de l’hégire alors qu’il avait plus de 100 ans. 

76 Hishâm Ibn ‘Umar : Il faisait partie des compagnons de Abu Hudhayl et fut un prêcheur à la 
voie Mu‘tazilite. 
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ou une personne parmi ceux qui les ont suivis, prends garde à lui car c’est 
un adepte de l’innovation, ils se tiennent proches de l’apostasie, et 
délaisses de même cet homme qui les a mentionnés en bien, et tous ceux 
qui les mentionnent en bien. 
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Et examiner et scruter les gens est une innovation en islam, mais 
aujourd’hui, on examine les gens selon la Sounna en raison de la parole : « 
Certes cette science est une religion, alors regardez bien de qui vous 
prenez cette religion » 77 , et la parole : « N’acceptez pas les 
[transmetteurs de] hadiths sauf des gens desquels vous accepteriez son 
témoignage » 78 . Alors regardes si c’est un adepte de la sunna qui a de la 
connaissance et de la véracité, écris de lui [les hadiths qu’il transmet] 
sinon, [s’il n’a pas ces qualités] écartes-toi de lui. 


Rapporté par Ibn ‘Adiy dans « al-Kamil » (1/100), as-Sahmi al-Jurjani dans « Tarikh Jarjan » 
(p.473), Ibn Jawzi dans « al-Wahiyat » (1/131) d’après Anas (radhiya 1-Lahu ‘anhu) la chaine de 
transmission remonte jusqu’au Prophète M ( marfu‘an ), mais la chaine de transmission est très 
faible ( dha‘if jidan ) car elle contient Khalid ibn DouMouj qui est un rapporteur très faible comme le 
rapporte Ibn Hajar dans « al-Mizan » (1/663). Ibn Jawzi après l’avoir cité dans le livre su- 
mentionné le déclare faible, ainsi qu’al-Munawi dans «al-Taysir» (1/352-353), et al-Albani dans 
« Dha‘if al-Jami‘ » n° 2021. 

78 Rapporté par dans « al-Muhdath al-Fasl» (p. 411), Ibn ‘Adiy dans « al-Kamil » 
(1369/4,798/2,159/1), al-Khattib al-Baghdadi dans « al-Kafiya » (p. 125-126) et dans « at-Tarikh » 
(9/301), Ibn Jawzi dans « al-Wahiyat » (1/131), d’après le Hadîth de Ibn ‘Abbas (radhiya 1-Lahu 
‘anhu) la chaine de transmission remonte jusqu’au Prophète & ( marfu‘an ), mais la chaine de 
transmission est très faible ( dha‘if jidan ) comme le rapporte al-Khattib dans « al-Kafiya » (p. 125), 
ainsi qu’ al-Albani dans « Dha‘if al-Jami‘ » n° 2021. 
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Et si tu cherches la rectitude sur le chemin de la vérité et le chemin qu’ont 
empruntés les gens de la sunna avant toi, prends garde à la philosophie et 
ses défenseurs, adeptes du débat, de l’opinion, de l’analogie, et de la 
polémique au sujet de la religion, car leur prêter l’oreille même si tu 
n’acceptes pas et n’agrées pas leurs paroles va faire venir le doute dans ton 
cœur, et il te suffira ensuite d’accepter ce doute pour t’emmener à la 
perdition. Ce ne fut pas de l’hérésie, ni de l’innovation, ni de la passion ni 
de l’égarement, avant qu’il y ait tous ces débats, ces opinions et ces 
analogies, et cela a ouvert les portes de toutes les innovations, des doutes 
et de l’hérésie. 
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Et ai toujours Allah à l’esprit, et accroches-toi aux textes et aux gens qui 
suivent ces textes (le Coran et la Sounna) avec précision, car la religion 
entière est un suivi pas à pas, c’est-à-dire : du Prophète * et de ses 
compagnons (radhiya 1-Lahu ‘anhum), et certes ceux qui nous ont précédés 
ne nous on pas laissés dans le flou, alors suis-les, apaises-toi à cela, ne 
cherches pas à dépasser les textes et les gens qui s’y attachent. 
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Et arrêtes-toi à ce qui est ambigu du coran et de la sunna, et ne cherches 
pas par toi-même à les comprendre. 
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Et ne cherches pas de moyens en toi-même pour tenter de contrer les gens 
de l’innovation, car il t’es uniquement demandé de ne pas leur parler, 
sinon cela pourrait leur donner la possibilité de prendre le dessus sur toi 
(par ton manque de science), seulement saches que Muhammad ibn Sirîn 79 
(rahimahullah), malgré son rang et son mérite, n’a pas répondu à un 
homme parmi les adeptes de l’innovation à propos d’une seule question, il 
s’est refusé à entendre de sa bouche un seul verset du Livre d’Allah. Il lui 


Abu Bakr Muhammad Ibn Sirin : Il est né à Médine entre 28 et 37 de l’hégire, il passa sa vie 
entre Médine et Bassora. Il rencontra énormément de Compagnons (radhiya 1-Lahu ‘anhum) parmi 
lesquels : Anas Ibn Malik, al-Hassan Ibn ‘Ali, Hudhayfa Ibn al-Yaman, Samra Ibn Jundub, Ibn 
‘Umar, Ibn ‘Abbas, Abu Sa‘id al-Khudri, Abu Hurayra, ‘Aicha (radhiya 1-Lahu ‘anhum). Parmi ces 
élèves : Dawud Ibn Abi Hind, ‘AbdAllah Ibn ‘Awn, Yunus Ibn ‘Ubayd, Ayub as-Sikhtiyani, 
Qatada, Malik Ibn Dinar, al-Awza'i (rahimahumullah). Ibn Sa‘d dit de lui : 

LaLal (g„ifl3 Uuaj Lille. U_^aLo ÀÜi (jl£j dlLû (jj (Jidl Jjx j£Ç CI (jj JOUI <jl 

le. j j 3*11 

« Muhammad ibn Sirin sa Kouniya est Abi Bakr client (allié) de Anas ibn Malik. Il était un 
homme de confiance de constance, sublime, ingénieux, jurisconsulte, imâm, homme de science 
et de scrupule.». Ibn Sa‘d « Tabaqat » (7/ 193). Il est mort en 110 de l’hégire à Bassora 
(rahimahullah). 
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été interrogé sur cela et il a répondu : « Je crains qu’il n’altère le sens du 
verset, et que quelque chose se passe ensuite dans mon cœur » 80 . 

^ 157 ^ K 

*Üll *Üll J^juj^j jlj| £Ajuj 11] \ (jaJ là] | JjA} J^.^)ll C 1» ami lljj 

^LüJJ AjIc. M *üïll J^juü^J J Aj^)J > 4_j| ^ic-lA ^LuJj Auic. 
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JL^Jl 11 a ^Ac. ^a^jc.j AijjüJl <jA (jjjlill A y (jli <vVjA jA»Ai ô^jjc. 
4_aA£l 3 Auj^p JaL,û ^A j ejL&ll lAA ^3 AALuia (je. A^,i àISLuj lll^j ^jjjLlîl j 
J lAaAlj ç.1^)a]1j û^jJàLlAll ^3 (jli ôjAaÜ téS^jAaljj tAç.l_a. Il] j ôAjui^)Ij 
(jA 1 » ^7. lAa. 11 a (je- *1 Û 3 j CJjJaiAl j Âa jj^aiAl j ÂjUjlaII j 

jl ^)làljjl J-A_a. 4_j| IjjI aIc. j Ijjl^lâ (jA A^.1 (je. 1 *<• 1 < ^lj (j^Al 

lA^)Jkljj (jl AÎa^. <^â (_£_jlAj Vj (_5 ^)LûJ V ^aü^aAl |(_g (jjud^Jl Jli.^l ^ 

Ul ; JtâS (jjoiaJl ^1 J^_j ç.L^.j *All Aa^. cAüj (jlj A\ Aa^. CIAjS (jl 

£AjuJJ 4-Alali L_lAlli lilip (JjJa (jli (_ 5 -\p CllSjC. ^ ^(jMi-sll Jliâ (jjJl ^ 

*Üll JiL ^1 ]^AA^.l cJ^AJ L_)lj (_glc> Iaj3 ^sAjujj 4_Ac> ^Sll *Üll 

c“ m j Ia^j çal (»JJ-û1 Ia^jI^IiJIIs 1 u>>» a ^-^^3 11^ ^üll (Jâj ;^i.Vl (J^j 

jaC (jjl (jl£j # (Jl>AaJl (je. tt(j^a* JJ 4jJa*J ^Üll IjJ^jJaJ jjl ^J] 

^c- iUil cJjâj 11 a I-îajj (^1 Cy*j Cy*j u^’ ùî û^)Jàl_iAll 
V] ^üil (_5^ J téijLu A\ (Jli (Jlâll J ji (jA ^)j£l Ja. J 

; Jlls ? |Jajaü (.“4 tiw! *<\'| • Jllâ L_illaâJl (j j jaC J^^) JI-ujj |lj^)â£ (jjÜl 
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Et si tu entends un homme dire : « Nous préférons valoriser Allah » 
lorsqu’il entend un texte du Prophète m alors saches qu’il est un jahmite, et 


C’est une parole authentique ( sahih ) : Rapporté par ad-Darimi (1/91), Ibn Wadah dans « al - 
Bida‘ » (p. 53), al-Ajuri dans « ach-CharVa » (p. 242) et Ibn Batta dans « al-Ibana al-Kubra » (p. 
398-399). 
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il cherche par-là à rejeter la parole du Prophète m et à la contrer par cette 
parole. Il pense valoriser Allah et le purifier de tout amoindrissement, 
quand il entend [et rejette] un hadith dans lequel est mentionné la vision 
d’Allah, ou un hadith dans lequel est mentionné la descente, et autres que 
cela. N’a-t-il pas rejeté la parole du Prophète m en disant : « Nous 
valorisons Allah et le purifions du fait de descendre d’un endroit vers un 
autre ». Il a certes prétendu par ces paroles être plus connaisseur d’Allah 
que quiconque d’autre. Prends bien garde à eux, car la plupart des gens de 
la masse les suivent dans ce genre d’idées, mets donc les gens contre eux. 
Et si quelqu’un te pose une question sur ce sujet, et tu vois qu’il est venu 
pour chercher la guidée, parles-lui et orientes-le, mais s’il vient pour 
controverser : prends garde à lui : il y a certes derrière la controverse la 
dispute, le débat, le combat, la querelle et la colère, et certes tu n’as 
aucunement le droit d’être mêlé à ces choses-là car cela éloignes du 
chemin de la vérité et il ne nous est pas parvenu d’un de nos jurisconsultes 
ou de nos savants qu’il a controversé ou débattu ou qu’il s’est accroché de 
la sorte. Al-Hassan al-Basrî 81 (rahimahullah) a dit : « Le sage n’est ni un 
disputeur, ni un querelleur ; quand sa sagesse se répand, et trouve 
acceptation, il loue Allah, et si elle est rejetée, il loue Allah » 82 . Un 
homme est venu à al-Hassan et lui a dit : « Je veux débattre avec toi dans 
la religion ». Al-Hassan lui a répondu : « Je connais ma religion, mais si 
tu as perdu la tienne, pars et va la rechercher » 83 . Et saches que la 
religion est le suivi, et le suivi se fait envers les compagnons du Prophète * 
. Et le Prophète m entendit depuis ses appartements des gens dont l’un 
d’eux disait : « Allah n’a-t-il pas dit ceci ? » et un autre disait : « Allah 


Abu Sa‘id al-Hassan Ibn Yassar al-Basri : Il fut l’Imam, le guide spirituelle pour les habitants 
de Bassora, voir un ém in ent maître pour toute la nation islamique de toute époque confondu. Il est 
né à Médine, à sa naissance on le porta à ‘Umar Ibn al-Khattab (radhiya 1-Lahu ‘anhu) qui invoqua 
Allah le Très-Haut en sa faveur. Sa mère était au service de notre mère Umm Salama (radhiya 1- 
Lahu ‘anha), il grandit également dans l’entourage de ‘Ab Ibn Abi Talib (radhiya 1-Lahu ‘anhu). Il 
connut beaucoup d’autre compagnons tel que ‘Uthman Ibn ‘Affan, Talha (radhiya 1-Lahu ‘anhuma) 
et d’autres. Il était le maitre de ‘Amr Ibn ‘Ubayd précédemment évoquer. Il est mort en 110 de 
l’hégire (rahimahullah). 

82 Ce Athar comporte une faiblesse dans sa chaîne de transmission : Rapporté par Nu‘aym ibn 
Hammad dans « az-Zawahid ‘ala az-Zouhd lil al-Mubarak » (30) et Ibn Batta dans « al-Ibana al- 
Kubra » (211). 

83 Ce Athar est authentique (sahih): Rapporté par al-Ajouri dans « ach-Charïa » (p. 57), al- 
Lalaka’i dans « Charh Vtiqad Ahlu Sunna wal Jama‘a » (215) et Ibn Batta dans « al-Ibana al- 
Kubra » (582). 
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n’a-t-il pas dit ceci ? ». Il sorti en colère et dit : « Est-ce cela que je vous 
ordonné ? Est-ce pour cela que j’ai été envoyé vers vous ? Pour que 
vous exposiez le coran entre vous de la sorte ? » 84 . Il leur a interdit de 
débattre de la sorte. Et Ibn ‘Umar détestait les débats, de même Mâlik ibn 
Anas, ceux qui étaient au-dessus de lui ou en dessous également, jusqu’à 
aujourd’hui, et la parole d’Allah reste bien plus éloquente que la parole 
d’une créature : « Seuls ceux qui ont mécru disputent les versets 
d’Allah » (Sourate Ghafir (40) : Vertset 4) 

Et un homme interrogea ‘Umar ibn al-Khattâb (radhiya 1-Lahu ‘anhu) et 
lui dit : « qui sont « ceux qui recueillent avec douceur » 85 ? » Il lui 
répondit : « Si tu avais été rasé de la tête (caractéristique des 
kharijites), j’aurais frappé ta nuque » 86 . 


Hadîth authentique ( sahih ) : Rapporté par Ahmad dans son «Mousnad» (2/192-195), Ibn 
Madja dans l’introduction du chapitre « al-Qadr » (85) et al-Lalaka’i dans « Charh i‘tiqad Ahlu 
Sunna wal Jama‘a » (n° 1018, 1019). 

85 Sourate an-Nazi‘at (79) : Verset 2. 

86 L’homme qui posa la question à ‘Umar (radhiya 1-Lahu ‘anhu) est : Sabigh ibn Assal. Le récit 

est authentique est très connu ( mach’hour ), rapporté par : ad-Darimi (1/51), Ibn Wadah dans « al- 
Bida‘ » (p. 56), al-Lalaka’i dans « Charh Vtiqad Ahlu Sunna wal Jama‘a » (p. 634-636), Ibn Batta 
dans « al-Ibana al-Kubra » (1/413-415) et voici le texte complet de l’Imam al-Ajouri dans « ach - 
Charïa » (p. 73) qu’il cite dans le chapitre : « L'avertissement que le Prophète æ à fait sa 
Ummah à propos de ceux qui disputent sur les versets équivoques ( al-Moutachaabih ) du 
Coran et la punition que le dirigeant doit donner à ceux qui disputent au sujet du Coran. » : 
« D’après Soulayman Ibn Yassar qui dit : « Un homme de la tribu de Tamim, qui se nomme 
Sabigh Ibnou ‘Assal est arrivé dans la ville de Al-Madinah, et il avait des livres avec lui. C'est 
alors qu'il commença à poser des questions aux gens au sujet des versets équivoques du 
Coran. ‘Umar Ibn al-Khattab fut informé de la présence de cette homme et de ses questions et 
il le fit demander. Il avait préparé pour lui des rameaux de palmier séchés. Lorsque l'homme 
entra il s'assit. ‘Umar lui demanda : « Qui es-tu ? ». Il dit : « Je suis ‘AbdAllah Sabigh ». 
‘Umar Ibn al-Khattab lui dit : « Et moi je suis ‘AbdAllah ‘Umar ». Puis il se rapprocha de lui 
et se mit à le frapper avec les rameaux. Il le frappa jusqu'à ce qu'il fut blessé sur la tête et le 
sang coulait sur son visage. Il dit : « Ô Prince des croyants, cela est suffisant, je suis guérit de 
ce qui était dans ma tête! ». » Puis l’Imam al-Ajouri rajoute : « Et si une personne disait : 
« Celui qui demande au sujet de la signification du verset : , 

lj§ j * Ijjj i— 

« Par les vents qui éparpillent ! Par les porteurs de fardeaux ». (Sourate adh-Dhariyat (51) : 
Versets 1-2) mérite t-il d'être frappé, torturé et exilé ? » Nous lui disons ceci : ‘Umar n'a pas 
frapper l'homme parce cet homme posait une question, mais lorsque ‘Umar a appris ce que 
cet homme posait comme questions au sujet des versets équivoques du coran, il compris que 
cet homme souffrait d'une maladie psychologique et qu'il s'attardait à des choses qui ne sont 
pas bénéfiques et que cela l'avait distrait de la quête du savoir des choses obligatoires; comme 
ce qui est licite ( halal) et illicite ( haram ) et qui est plus important pour lui; et de la quête de la 
science de la Sounna du Prophète M, qui est plus important pour lui. Lorsque ‘Umar a vue 
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Et le Prophète m aurait dit : « Le croyant n’est point querelleur, et je 
n’intercéderai pas pour les querelleurs au Jour du jugement, alors 
délaissez les querelles, car elles n’apportent que peu de bien » 87 . 

t » ^158^ 

CllX-ûI^.1 -iâ 4_Lû çalxj 4_LuJ L_L^.L^a (jl pE'/' 

Aàjüüll A-iè ^ ^ ^ 'V ^ AjjUj ' ^ ! L l iLâj ^ A \ t A_lâ 

Et il n’est pas permis à un homme de dire : « Untel est un adepte de la 
Sounna » jusqu’à ce qu’il sache de lui qu’il possède réellement les 
caractéristiques de la sunna. Il ne sera pas appelé adepte de la sunna que 
lorsqu’il aura réuni toute la sunna. 
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que cet homme cherchait ce qui n'était pas très bénéfique, ‘Umar demanda à Allah de lui 
rendre possible d'attraper cet homme et de le punir de façon exemplaire, dans le but d'avertir 
les autres, car il est le berger et il est de son devoir de prendre soin que son troupeau ne se 
perde pas dans ce sujet ou dans un autre. Et Allah lui a donné la possibilité ! » 

87 Hadith très faible ( dha‘if jidan) : Rapporté par at-Tabarani dans « al-Kabir » (8/178-179) et al- 
Ajouri dans « ach-Chari‘a » (p. 55-56). 
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‘AbdAllah ibn al-Mubârak a dit : « La base et le départ des soixante- 
douze groupes provient de quatre portes d’égarement, et c’est donc de 
ces quatre-là que découlent les soixante-douze fractions attachées à 
leur passion [et ces quatre sont] : les qadarites, les murdjites, les 
chiites et les kharijites. » 88 . 

Celui qui fait précéder Abû Bakr et ‘Umar et ‘Uthmân et ‘Alî sur 
l’ensemble des autres Compagnons du Messager d’Allah m, ne parle sur 
personne parmi eux, sauf en bien, et invoque pour eux, celui-là est exempt 
de toute forme de chiisme. Et celui qui dit : « La foi est constituée de 
paroles et d’actes, elle augmente et diminue », celui-là est exempt des 
caractéristiques des murdjites. Et celui qui dit : « La prière [s’effectue et 
est valable] derrière tout imam, pieux soit-il ou débauché, de même 
que la lutte dans le sentier d’Allah s’effectue sous le commandement 
de n’importe quel dirigeant », et il ne se dresse pas contre les dirigeants 
avec les armes, mais plutôt il invoque en leur faveur afin qu’ils se 
réforment dans le bien, celui-là est exempt des caractéristiques des 
kharijites. Et celui qui dit : « Toutes les choses prédestinées proviennent 
d’Allah, qu’elles soient bonnes ou mauvaises, et II égare certes qui II 
veut, et guide certes qui II veut », celui-là est exempt des caractéristiques 
des qadarites, et il est un adepte de la Sounna. 

> 41608* 

qa Ajâ liLui V ^)âl£ jq . 3 lg-J Jlâ 
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Cy*j àillj jlâ£ l_U3lS1 

Et une innovation est certes appame, et elle constitue en une mécréance 
envers Allah le très Noble, et celui qui s’affilie à cette innovation devient 
mécréant en Allah sans aucun doute. Celui qui croit au retour [des douze 
imams à la fin des temps], et dit : « ‘Alî ibn Abî Tâlib (radhiya 1-Lahu 
‘anhu) est vivant, et il reviendra avant la fin des temps, de même que 


88 Rapporté Ibn Batta dans « al-ïbana al-Kubra » (278). 
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Muhammad ibn ‘Alî 89 , et Ja’far ibn Muhammad 90 , et Mûssâ ibn Ja’far 91 . » 
Ils s’expriment au sujet de ces imams, prétendent qu’ils connaissent 
l’invisible. Prends bien garde à eux, car ils sont de grands mécréants, eux 
et tous ceux qui tiennent ces paroles. 

9 » 

V j jLuc. Aie. e_àâj \A njc. <jj (jLiijujj ^ac. (jJ A a* h 

Aî jlûJC. Ulc. ^aAî <jAj Vj Vj (JAlJ 
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Tu’mat ibn ‘Amr 92 et Sufyân ibn ‘Uyayna (rahimahuma 1-Lah) ont dit : « 

Celui qui s’arrête à ‘Uthmân et ‘Alî est un chiite, et on ne le 
considérera pas comme étant quelqu’un de droiture, on ne lui parlera 
pas, ni on ne s’assoira avec lui. Et celui qui précède ‘Alî sur ‘Uthmân 
(radhiya 1-Lahu ‘anhum) est un rafîdhite qui a rejeté l’héritage des 
compagnons du Prophète *. Et celui qui devance les quatre [califes] 
sur tous les autres, et invoque la miséricorde pour eux tous, s’abstient 
de se prononcer sur les éventuelles erreurs, alors celui-là est sur le 
chemin de la droiture et de la guidée dans cette question-ci. » 93 . 


89 

Ja‘far ibn Muhammad ibn ‘Ali Ibn al-Hassan ibn ‘AU ibn Abi Talib Abu Ja‘far al-Baqir : 

l’Imam véridique ( thiqa ), mort après 110 de l’hégire (rahimahullah). Voir « as-Siyar » d’adh- 
Dhahabi (4/401). 

90 

Ja‘far ibn Muhammad ibn ‘AU Ibn al-Hassan ibn ‘Ali ibn Abi Talib : le véridique ( saduq ), 
le jurisconsulte (faqih ) mort en l’an 148 de l’hégire (rahimahullah). Voir «as-Siyar» de adh- 
Dhahabi (6/255). 

91 

Mussa ibn Ja‘far Abu al-Hussayn al-Hachimi : l’Imam véridique (thiqa), adorateur très pieux 
(‘ abid ), mort après 183 de l’hégire (rahimahullah). Voir « as-Siyar » de adh-Dhahabi (6/270). 

92 

Al-Ja‘fari al-‘Amiri al-Kufiy : le véridique (saduq), l’ascète (‘abid) mort en l’an 169 de 
l’hégire (rahimahullah). « at-Tahdib » (5/13) de Ibn Hajar et « al-Jarh wa Ta‘dil » (4/496) de Ibn 
Abi Hatim. 

93 

Source introuvable. 
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Et la sunna consiste à attester que les dix à qui le Messager d’Allah m a 
attesté pour eux du paradis en feront véritablement partie et qu’il n’y 
aucun doute sur cela. 

> ^163^ ^ 
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Et l’invocation en leur faveur ne doit pas être restreinte à un seul parmi 
eux, à l’exception du Messager d’Allah m et ses suiveurs seulement. 

t» $164^’ < 
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Et que tu saches que ‘Uthmân ibn ‘Affân (radhiya 1-Lahu ‘anhu) a été tué 
injustement, et que celui qui l’a tué est un injuste. 

> *1165^ < 
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Et que celui qui reconnaît vrai et accepte ce que contient ce livre, et le 
prends comme guide, sans n’en point douter d’une lettre, ni en rejeter une 
lettre, celui-là est un réel adepte de la sunna et du consensus, d’une 
manière complète. Et celui qui rejette de ce livre ne serait-ce une lettre, ou 
doute sur une lettre, ou doute et s’abstient, alors celui-là est une personne 
aux prises avec sa passion. 

t» ti66& K 

il! *üïll jC- ç-U, Û'j^ Cy* L5^ ^i>j! j-ûj 

.éljLûjJ jiaIsu j <uil jjli aJIsu M ^Luj j Aie. 

Et toute personne qui doute sur ne serait-ce qu’une lettre du Coran, ou sur 
une chose avec laquelle le Prophète » est venu, celui-là rencontrera Allah 
tout en le considérant menteur. Alors crains Allah, prends garde et 
préserves ta foi. 

#167^ «« 
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Et parmi la sunna, c’est que tu n’obéisses jamais à celui qui t’ordonnes de 
désobéir à Allah, ni aux parents, ni à quelconque autre personne, car il n’y 
a nulle obéissance à une personne dans une désobéissance à Allah, et n’ai 
jamais d’amour pour celui qui tend ou appelle à cela, déteste plutôt cela en 
cherchant la satisfaction d’Allah. 
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Et il faut avoir la croyance que le repentir est une obligation pour les 
serviteurs, et qu’ils doivent se repentir à Allah de leurs péchés et fautes, 
grands et petits. 




*1169^ 
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Et celui qui ne considère pas vraie l’annonce du Messager d’Allah * en 
faveur des dix promis au paradis, alors celui-là est un adepte de 
l’innovation et de l’égarement, et il doute à propos de ce que le 
Messager d’Allah m a informé. 
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Lüilà JaI j-a -^-^J <*— qï J làjj ^Ajujj AjIc. àill ( ^L-a àill (J^jujj C-jl *\ 

jjqql \ a \\ jx ^\-^j jî 

l 4_Lû L_La»C.ij ^Ajjudh ^a^iSl^C-^J (jAA L-L^JlSI , JjC- jj JjijjJ JlSj 

J±Ls AjjuJl 
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CAIa j ^AjuJI AAoill ;di jaII Aie. <Jj£j jjc. (jjl jl£ j 

IjIjÜ iJtââ ^UaII ^ jâ ^La-J^al <ja j^.j <AjIa (jj Aa^.1 JISj 

4_LuJ! je ^aILuj A\ ^^aILuj Ia (JjI (jlÂ AAuillj t-^\ <\ct. ajc. 

d l ; jULj jj ^ -j* ^ l^jjLudA AAuJI ls^" ^ Cy* ;À^t*-ll jj) jlij 

ûUù Ajjoill—] 

M Aaj uae (jx ^gj] Aj^L (jx ;(_£^)jj]l (jj^juj l) 

.^a^i j] ^5-^ W) J^jj 

V jljAC. (jj cs-^J* C5-Î] ^ LS^J^ C5^ (j? 

^9 célilJ^l (j^jL Laa ç. ( ^joi tii^)Ai-a ^9 ciJLa»9 ^JjuJLa. <jt9 ^Aill j&l (^jaSI^A 

j li» \ Àc>Aj L_±^.lj^a (jA*. jA ](^a\-lC. jl j n >»a\l jUjj 

t-*\ <\ct. j jjj j) L_âlA.I ^_ili Âc.Aj c_L^.l_n-£3 £a (jjdiaA V ^^iaLlC. jl jn>»a\l jlÜj 

Aixlll 

aAaC. *Üll Jal^.î Âe>-lJ L_±^.lj^a <■ (_ja l^jJaljC. ^ jy>»a\l jlÜj 

Adi9 ^a 

(jj^}la j^9 LS^ Àe-Aj C < 1-d ks-i £A (jjaia. <jA ;^jial JC. (jj j^Anall jliîj 

# ô^)JC. 

^IjuüVI ^aAfc ( ^lc. (jted A^ Àc>Aj (. > 1 *\Ia^ 3 ^aJâc. jA \(_ÿ^Lie jl jjjJaûll jliîj 
Aa^a ^le ci^-J JC. *Üll j jil IaJ C g Vu J ^â9 ^ALa A^.j ^9 ^ajuiJJ jAj 
*ôjlA^. (jûj \ g ^j ^ia9 ^â9 ^AAa jA <1aJ^)£ ^jj (j^J 

C5^ wi ^ j jj ^AAa 

L_1^.Ij ^-ALa £a j£î Vj (^jljj^ajj £A j^î |(jialjC. (jj jljAaall (Jl£j 

# AjA^. jA j . Ac>Aj L_±^.L^a (jfJj Ù^9^î 
l * ^-vt i \ (jJaâ-±A 4_ii (j^.^)ll jA (j^j je. ^1 ^le. jj i^iaLiC. ji jjjAaâll jlÜj 
lilâi V] Àc>Aj L_L^.l_k-£a Ajjuo L-L^j-a (j^-J Vj A1 aC> jà (j]j AJ ^C- Àc>Aj 

L_i^.lj^a ^Ail (j-oj jjû-jj ' : ji9 Aüi X. Àc>Aj L_i^.l_k-£a je A^_^.^j \ j^j 

(jlAl (j-ûj ^ jill ^ajj ^ill AjaÎ Àc>Aj 

.(IajI M Àc-Aj c < i*\t >^> (j£j !)\i AjIa AAaJl ^ jil Ajl9j Àc-Aj c < i*\t >^> 

[L’imâm] Mâlik ibn Anas (rahimahullah) a dit : « Celui qui s’attache à la 
sunna et prends soin [du souvenir et de l’honneur] des Compagnons 
du Messager d’Allah s, puis meurt sur cela, il sera avec les prophètes, 
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les véridiques, les martyrs et les pieux, même s’il a eu des 
manquements dans ses actes » 94 . 

Et Bishr ibn al-Hârith 95 (rahimahullah) a dit : « La sunna c’est l’islam, et 
l’islam c’est la Sounna » 96 . 

Et Fudhayl ibn ‘Iyâdh (rahimahullah) a dit : « Lorsque je vois un adepte 
de la sunna, c’est comme si je voyais un compagnon du Messager 
d’Allah m et lorsque je vois un adepte de l’innovation, c’est comme si 
je voyais un hypocrite » 97 . 

Et Yûnus ibn ‘Ubayd (rahimahullah) a dit : « Comme paraît étrange 
[parmi les gens] celui qui se réclame de la sunna, et comme est plus 
étrange encore est celui qui l’applique » 98 . 

Et Ibn ‘Awn 99 (rahimahullah) dit au moment de la mort : « [Préservez] La 
sunna, la sunna, prenez garde aux innovations » 100 . 


94 

La parole est introuvable. 

95 

‘ Bichr ibn al-Harith ibn ‘Ali ibn ‘Abd ar-Rahman Abu Nasr al-Hafî al-Marwazi : Un grand 
Imam ascète reconnu pour sa science, sa piété et son adoration. Il fait parti des transmetteurs de 
Hadith digne de confiance ( thiqa ). Il est mort en 227 de l’hégire à Baghdad (rahimahullah). Voir 
« as-Siyar » de adh-Dhahabi (10/469). 

96 La parole est également introuvable. 

97 

La parole est également introuvable. 

98 Bonne chaine de transmission ( isnad hassan) : Rapporté par Abu Nu‘aym dans « al-Hilaya » 
(3/21), Ibn Batta dans « al-Ibana al-Kubra » (70), al-Lalaka’i dans « Charh i‘tiqad ahli Sunna wal 
Jama‘a » (21, 22, 23). 

99 

Abu ‘Awn ‘AbdAllah Ibn ‘Awn Ibn Artaban : Il est un grand rapporteur du Hadith reconnu 
digne de confiance (thiqa) né en 66 de l’hégire. Parmi ses enseignants : Ibn Sirin, Ibrahim an- 
Nakha‘i, Hassan al-Basri, ach-Cha‘bi, Mujahid, Sa‘id Ibn Jubayr, Nafîk Parmi ses étudiants : 
Duwad Ibn Abi Hind, Sufiyan ath-Thawri, Chu‘ba Ibn al-Hajjaj, Yahiya Ibn Sa‘id al-Qattan, 
‘AbdAllah Ibn al-Mubarak, ad-Dahak. Il est mort en 150 de l’hégire (rahimahullah). 

100 La parole est également introuvable. 
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Et [l’imam] Ahmad ibn Hanbal (rahimahullah) a dit : « Un homme parmi 
mes compagnons est mort, puis a été vu en rêve, disant : « Dites à Abî 
‘Abdillah : « préserves la sunna, car c’est la première chose sur 
laquelle mon Seigneur m’a interrogé ». » 101 . 

Et Abû ‘Âliya 102 (rahimahullah) a dit : « Celui qui meurt, attaché à la 
sunna, est un véridique, et l’attachement ferme à la sunna est un 
sauvetage [des troubles et du châtiment]. » 103 . 

Et Sufyân Ath-Thawrî (rahimahullah) a dit : « Celui qui tend l’oreille aux 
innovateurs s’écarte de la protection qu’Allah lui accordait, et il est 
confié à elle, c’est-à-dire à l’innovation » 104 . 

Et Dâwud ibn Abî Hind 105 (rahimahullah) a dit : « Allah a révélé à Mûssâ 
(‘alayhi salam) : « Ne t’assoies pas en compagnie des innovateurs, car 
une partie de ce qu’ils disent va rester ancrée dans ton esprit, et cela 
risque de te mener en enfer » 106 . 


101 La parole est également introuvable. 

102 

Abu al-‘Aliya al-Bara’ Ziyad Ibn Feroz : Il est l’Imam, le lecteur ( muqri ), le Hafidh, 
l’exégète, c’est un rapporteur digne de confiance ( thiqa ). Du vivant de notre Prophète Jg il était 
encore jeune et il finit par se convertie à l’Islam sous le Califat de Abu Bakr (radhiya 1-Lahu ‘anhu). 
Il a rapporté et rencontré plusieurs Compagnons tel que : ‘Umar et ‘AbdAllah Ibn ‘Umar, ‘Ali, Ibn 
Mas‘ud, ‘Aicha, Ibn ‘Abbas, ‘AbdAllah Ibn az-Zubayr, Anas Ibn Malik (radhiya 1-Lahu ‘anhum). 
Parmi ses élèves : Ayub as-Sikhtiyani, Yunus Ibn ‘Ubayd. Il est mort en l’an 90 ou 93 de l’hégire 
(rahimahullah). 

103 La parole est également introuvable. 

104 

Rapporté par Abu Nu‘aym dans « al-Hilaya » (7/26, 34), Ibn Batta dans « al-lbana al-Kubra » 
(444). 

105 Abu Muhammad Dawud Ibn Abi Hind : Il vécut à Bassora, il était digne de confiance 
(thiqa), il a eu comme maître : ‘Ikrama, ach-Cha‘bi, Abu ‘Aliya, Sa‘id Ibn al-Musayib, Samak Ibn 
Harb, Ibn Sirin. Et parmi ses élèves : Chu‘ba Ibn al-Hajjaj, Sufiyan ath-Thawri, Ibn Jurayj, Yahiya 
Ibn Sa‘id al-Qattan. Il serait mort en 140 de l’hégire ou un peu après cette date (rahimahullah). 

106 Rapporté par Ibn Wadah dans « al-Bida‘ » (p. 49), d’après Muhammad Ibn Aslam, al-Ajuri 
dans « ach-Chari‘a » (p. 57) et Ibn Batta dans « al-lbana al-Kubra » (556) d’après Khusayf ibn 
‘Abd ar-Rahman al-Jazri. 
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Et Fudhayl ibn ‘Iyyâdh (rahimahullah) a dit : « Celui qui s’assoit avec les 
innovateurs, la sagesse ne lui a pas été donnée » 107 . 

Et il a dit : « Ne t’assois pas avec les innovateurs, car je crains que la 
malédiction ne te tombe dessus » 108 . 

Et [. . .aussi] : « Celui qui aime les innovateurs, Allah lui rend vaines ses 
œuvres, et arrache de son cœur la lumière de l’islam » 109 . 

Et [...aussi] : « Celui qui discutes avec une personne de l’innovation à 
un endroit (litt. : dans un chemin), alors passes par un autre endroit 
» 110 . 

Et [. . .aussi] : « Celui qui valorise un innovateur a certes aidé par cela à 
la destruction de l’islam, et celui qui sourit au visage d’un innovateur 
a certes méprisé ce qu’ Allah a fait descendre sur Muhammad (‘alayhi 
salat wa salam), et celui qui donne en mariage sa fille à un innovateur 
a par cela rompu les liens de parenté, et celui qui suit le convoi 
funèbre d’un innovateur ne cesse d’être sous la colère d’Allah jusqu’à 
ce qu’il revienne. » m . 


107 La chaîne de transmission est authentique ( isnaduhu sahih) : Rapporté par al-Lalaka’i dans 
« Charh Ttiqad ahli Sunna wal Jama‘a » (263, 1149), Ibn Batta dans « al-Ibana al-Kubra » (439). 

108 La chaîne de transmission est authentique ( isnaduhu sahih ) : Rapporté par al-Lalaka’i dans 
« Charh Ttiqad ahli Sunna wal Jama‘a » (262), Ibn Batta dans « al-Ibana al-Kubra » (441, 451). 

109 

La chaîne de transmission est authentique ( isnaduhu sahih ) : Rapporté par al-Lalaka’i dans 
« Charh i‘tiqad ahli Sunna wal Jama‘a » (263), Ibn Batta dans « al-Ibana al-Kubra » (440), Abu 
Nu‘aym dans « al-Hilaya » (8/103), Ibn Jawzi « Talbis Ibliss » (p. 12). 

110 La chaîne de transmission est authentique ( isnaduhu sahih) : Rapporté par Abu Nu‘aym dans 
« al-Hilaya » (7/103), Ibn Batta dans « al-Ibana al-Kubra » (493), Ibn Jawzi « Talbis Ibliss » (p. 
12 ). 

111 La chaîne de transmission est authentique ( isnaduhu sahih) : Rapporté par Abu Nu‘aym dans 
« al-Hilaya » (7/103), Ibn Jawzi « Talbis Ibliss » (p. 12) avec une légère modification. 
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Et [...aussi] : « Celui qui prends assise avec un innovateur, il va tirer 
de lui l’aveuglement (du cœur) » 112 . 

Et [...aussi] : « Je mange avec les juifs et les chrétiens, mais je ne 
mange pas avec les innovateurs, et j’aime trouver entre moi et un 
innovateur [un espace et une protection contre lui tel] une citadelle 
renforcée. » 113 . 

Et [...aussi] : « Lorsque Allah apprends d’un homme qu’il déteste les 
gens de l’innovation, il lui pardonne, même s’il a peu de bonnes 
œuvres, et seul un hypocrite peut venir en aide à un innovateur. Et 
celui qui détourne son visage d’un innovateur, Allah lui remplit son 
cœur de foi, et celui qui repousse un innovateur, Allah le préservera le 
jour du Jugement, et celui qui humilie un innovateur, Allah l’élèvera 
de cent degrés au Paradis, donc ne soit jamais quelqu’un qui innove 
dans la religion d’Allah ! » 114 . 


112 

La chaîne de transmission est authentique {isnaduhu sahih ) : Rapporté par al-Lalaka’i dans 
« Charh htiqad ahli Sunna wal Jama‘a » (263), Ibn Batta dans « al-Ibana al-Kubra » (470). 

113 La chaine de transmission est authentique ( isnaduhu sahih) : Rapporté par Abu Nu‘aym dans 
« al-Hilaya » (7/103). 

114 

La chaine de transmission est authentique ( isnaduhu sahih) : Rapporté par Abu Nu‘aym dans 
« al-Hilaya » (7/104), Ibn Batta dans « al-lbana al-Kubra » (429) [avec une chaine de transmission 
acceptable {la ba’ssa bih ).] 


« Sharh as-Sounna » de PImâm al-Barbahârî 




* 


Cet ouvrage se termine, et Allah le Très-Haut est le plus savant. 


« [127] Notre Seigneur, accepte ceci de notre part ! Car c’est Toi l’Audient, 
l’Omniscient. [128] et accepte de nous le repentir. Car c’est Toi certes 
l'Accueillant au repentir, le Miséricordieux. » (Sourate al-Baqara (2) : Versets 
127-128) 

O Allâh ! Accorde Ta miséricorde et Ton salut à notre Prophète 
Muhammad, aux membres de sa famille, à tous ses Compagnons, ainsi 
qu’à quiconque suit parfaitement leur voie, et ce jusqu’au Jour de la 
Rétribution. 


Et la louange revient à Allah le Très-Haut. 





•K 


